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D’AUTRES 
TEMPS 

DE CARÊME  

Durant plusieurs siècles, le carême a été un temps de jeûne et d’abstinence strict dans 
de nombreuses traditions chrétiennes. Ce moment fort de l’année liturgique, du 6 mars 
au 18 avril, qui prépare à la commémoration de la résurrection du Christ, n’existe plus 
réellement sous cette forme. Le protestantisme est l’une des premières traditions à s’en 
être distancée, il y a plusieurs siècles de cela. 

Ces quarante jours – du mercredi des Cendres au samedi saint, veille de Pâques – 
ont été réinventés pour mieux coller à la réalité actuelle. Le carême prend de nouvelles 
formes, tourné vers une spiritualité large. La pénitence d’autrefois, avec le jeûne obliga-
toire au premier plan, a perdu beaucoup de son sens. Aujourd’hui, la pratique du jeûne 
revient en force plus largement que chez les seuls croyants. Elle est volontaire, essentiel-
lement vécue en groupe, souvent œcuménique et tournée vers une forme de solidarité. 
Le jeûne est désormais un moyen parmi d’autres de communier avec les populations du 
monde entier.

Le carême est devenu une période propice afin de se recentrer sur l’essentiel. Une 
manière de stopper pour un temps la course effrénée qui envahit notre quotidien. Afin 
de faire un vide propice dans notre vie nous permettant de nous reconnecter à Dieu, 
pour lui redonner sa place, centrale. Mais aussi pour se désencombrer. D’autres « temps 
de carême » nous sont imposés par l’existence. Les arrêts maladie, le chômage et autres 
séparations peuvent aussi, malgré l’épreuve, être des plages de fécondité spirituelle 
retrouvée et de lâcher-prise.

Et aujourd’hui, de plus en plus de personnes choisissent de « s’offrir » un temps de 
carême, de se retirer temporairement pour être plus présentes à soi et aux autres. Ces 
retraites peuvent prendre plusieurs formes. Pour certains, elle se vit chaussures de marche 
aux pieds en avalant des kilomètres de bitume; pour d’autres elle est rythmée par les re-
cueillements, médiations et messes des monastères. Pour tous, elle est une « re-naissance ».

 Anne Buloz, journaliste
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Les réfugiés aussi ont
  le droit de se ressourcer
A Lausanne, l’espace d’accueil pour les réfugiés, Point d’appui, fondé 
par les Eglises catholique et protestante vaudoises, a rouvert ses portes 
début mars après son déménagement.

ESPACE « Ces nouveaux locaux sont deux 
fois plus grands, sur deux étages et net-
tement plus lumineux. Nous sommes très 
heureux d’avoir déménagé », se réjouit 
Diane Barraud, aumônière à Point d’appui. 

Meilleur accueil
Créé en 2003, ce lieu d’accueil de jour 
pour les réfugiés a posé ses valises, lun-
di 11 mars, à la rue Saint-Martin 36, au 
centre de Lausanne. Ces quinze der-
nières années, il se trouvait à quelques 
pâtés de maisons plus haut, à la rue Dr 
César-Roux, dans un espace en sous-lo-
cation qu’il a dû quitter. « Ces nouveaux 
locaux sont de plain-pied, donc bien plus 
accueillants que les précédents qui se 
trouvaient au troisième sous-sol. »

Une grande vitrine donnant sur la rue 
permet aux rayons du soleil d’illuminer la 
pièce principale. Sur de petites tables, des 
biscuits, des fruits et du café sont à dispo-
sition des utilisateurs. Plusieurs hommes 
lisent le journal, discutent en sirotant une 
boisson. Des caisses entassées contre un 
mur témoignent encore du récent démé-
nagement. « C’est aéré, il y a beaucoup de 

Initiatives multiples 
Des projets similaires à Point d’appui 
ont également été mis en place par 
les Eglises réformées en Suisse ro-
mande. Petite séléction.

A Neuchâtel La paroisse de la ville 
de Neuchâtel propose chaque jeudi 
après-midi un « café migrants » au 
Centre paroissial des Valangines. Ce 
lieu d’accueil offre un accès internet, 
des cours de français, l’aide aux de-
voirs pour les enfants et des jeux. 

A Bienne Les sans-papiers sont in-
vités tous les mercredis après-midi à 
venir partager les quatre heures dans 
les locaux de l’Armée du Salut. Bien 
que des conseils juridiques soient 
aussi prodigués,  le but est avant 
tout d’offrir un espace de rencontre 
où les personnes puissent se sentir 
accueillies. 

A Genève L’Espace solidaire Pâquis 
accueille des migrants de tous hori-
zons au temple des Pâquis. Des ate-
liers et des conférences thématiques 
sont proposés durant l’année, ainsi 
que des conseils juridiques. Les mi-
grants bénéficient également d’un 
journal : Entre Dos Mundos.  N.M.

lumière, nous sommes ravis », sourit Fran-
çois, un bénévole depuis presque 15 ans 
qui s’est engagé pour la structure dès qu’il 
a pris sa retraite. « Je viens tous les lundis. »

« Nous avons un peu l’impression 
d’être dans une maison. Désormais, les 
cours de français et le point internet sont 
dans les mêmes locaux que l’espace d’ac-
cueil, ce qui permettra de développer des 
interactions », ajoute Diane Barraud qui 
souhaite également dédier une des pièces 
à la relaxation et à la spiritualité. « Nous 
accueillons des personnes de toutes les 
religions et parfois certaines personnes 
nous demandent si elles peuvent prier. »

Différentes prestations
Selon la pasteure, entre 20 et 30 per-
sonnes passent chaque jour, des habi-
tués et des usagers ponctuels. Cet espace 
multiculturel offre aux personnes issues 
de la migration un lieu bienveillant pour 
boire un thé, obtenir des conseils ou de 
l’aide par rapport à des démarches admi-
nistratives. Point d’appui est ouvert du 
lundi au vendredi. Portée par les Eglises 
protestante et catholique, cette structure 

propose différentes prestations, toutes 
gratuites, et sans aucune distinction re-
ligieuse. Au-delà de l’accueil, trois au-
môniers sont disponibles pour des entre-
tiens individuels quand les utilisateurs en 
font la demande. L’inauguration officielle 
de ces nouveaux locaux aura lieu le 9 avril 
à 17h.  Protestinfo/Laurence Villoz

Diane Barraud est aumônière au Point d’appui, structure créée en 2003.
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L’islam conquérant : 
   un livre controversé
En janvier 2019, le docteur en théologie Shafique Keshavjee publiait 
L’islam conquérant, ouvrage largement repris dans la presse, puis vertement 
critiqué. Explications.

INTERRELIGIEUX  
A u début ,  ce l a 
ressemblait à une 
tournée média-
tique triomphale: 
le théologien et 
pasteur retraité 
Shafique Keshav-
jee s’affichait dans 
24 heures, Le Temps, 
La Tribune de Ge-

nève, la RTS. Tous les micros lui étaient 
tendus à la suite de la sortie de son ou-
vrage L’islam conquérant. 

Et puis, la machine s’est grippée. Les 
critiques se sont mises à pleuvoir, émises 
par des responsables de communautés re-
ligieuses, comme Pascal Gemperli, secré-
taire général de l’Union des associations 
musulmanes vaudoises, mais aussi par des 
penseurs de renom tels que le philosophe 
et théologien Jean-Marc Tétaz. Mi-mars, 
le comité de « l’Arzillier, Maison du dia-
logue interreligieux à Lausanne, a tenu à 
«se désolidariser » de la démarche de Sha-
fique Keshavjee… qui a pourtant contri-
bué à la fondation de cette association.

Un terme problématique
Qu’est-ce qui ne va pas, dans cet ouvrage ? 
Sa thèse principale, ensuite: l’islam serait 
un « ‘ Système suprême ’ qui cherche à tout 
expliquer », et « conquérant », c’est-à-dire 
doté d’une perspective spirituelle, « d’un 
projet politique et d’une stratégie mili-
taire », affirme Shafique Keshavjee. L’au-
teur se base notamment sur des passages 
du Coran et les hadiths (dits du prophète), 
un travail qui lui a pris cinq ans. 

Aujourd’hui, il se défend de vouloir 
« essentialiser » l’islam. Son livre prend par 
ailleurs mille précautions pour dissocier 
les musulmans de cette vision « conqué-

rante ». « La majorité des musulmans se 
limitent à une forme de spiritualité sans 
visée politique », assure aujourd’hui l’au-
teur qui explique vouloir « interpeller ceux 
qui veulent allier les deux et conquérir le 
monde ». Mais, tout au long de l’ouvrage, la 
religion musulmane est associée au terme 
« Système » (avec majuscule).

Manque de distance
Ce concept à lui seul résume ce que la 
pensée de Shafique Keshavjee a de ha-
sardeuse voire ce qui en fait une « carica-
ture », une « imposture », une « démarche 
bancale » ou un « tissu de fadaises », selon 
différents chercheurs et théologiens.

« Depuis l’Antiquité pré-chrétienne 
jusqu’à saint Thomas d’Aquin, la religion 
c’est avant tout une vertu : celle du retrait 
sage devant la mesure du cosmos », pointe 
le théologien et chercheur Pierre Gisel, 
spécialisé dans l’anthropologie religieuse. 
« En faire un ‘ tout ’ globalisant, qui ap-
porte des réponses universelles est une 
erreur. ‘ Système ’ n’est d’ailleurs pas un 
terme traditionnel. Il est issu de la pen-
sée rationnelle moderne, au XVIIe siècle. 
Auparavant, personne ne pense le monde 
comme un système. »

Pour lui, tout l’ouvrage manque de 
« distance historique et de connais-
sances ». « L’auteur dénonce l’islam à 
partir de ses éléments les plus radicaux. 
C’est comme si l’on présentait le regard 
chrétien sur les juifs à partir de l’Evangile 
de Jean – où la figure du juif s’oppose à 
celle du Christ –, et que l’on affirmait en-
suite que seuls les chrétiens antisémites 
sont en réalité les plus fidèles au Nouveau 
Testament », résume Michel Grandjean, 
professeur d’histoire du christianisme à 
l’Université de Genève, créateur du cours 
en ligne ‘ Violences et religions ’, qui ap-

proche les 1 500 étudiants. De plus, com-
plète Pierre Gisel, « la vérité d’une religion 
ne peut se limiter aux textes fondateurs ». 
« Une religion, c’est une histoire, une in-
terprétation, la négociation permanente 
avec ses références fondatrices. » 
Autrement dit : bien entendu Coran et 
hadiths comportent des passages problé-
matiques, aujourd’hui rediscutés, comme 
il en a été pour le christianisme. Vouloir 
attirer l’attention sur le corpus classique 
de l’islam et son interprétation ne pose pas 
problème – c’est ce que font nombre de 
chercheurs depuis une trentaine d’années. 
Mais résumer cette religion à ce corpus 
s’avère extrêmement réducteur. On a envie 
de dire : évidemment.  Camille Andres

En savoir plus
• L’islam conquérant, Shafique 

Keshavjee, IQRI, janvier 2019.
• Violence et monothéisme, collectif 

sous la direction d’Olivier Abel, Oli-
vétan, 2019.

• Cours en ligne « Violences et re-
ligions » : https://www.unige.ch/
theologie/enseignements/mooc- 
violences-et-religions

Débat 
• L’islam conquérant. Décryptage 

d’un livre de Shafique Keshavjee.  
Lundi 29 avril 2019 à l’Espace 
culturel des Terreaux, 19h - 21h. 

Conférence
« Qu’est-ce que l’islam ? » par Sha-
fique Keshavjee, 27 mars, 19h, Fri-
bourg, église Sur le Roc, route Sainte-
Agnès 8, organisé par Futur CH en 
partenariat avec le Bulle Network. 
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À L’AGENDA
Le 4 avril  Rencontre. Elise Cairus, doc-

teure en théologie, présente son livre L’ac-
compagnement spirituel de la naissance, 
18h, Centre paroissial Sainte-Marie-du-
Peuple (av Henri-Golay 5 à Genève). 

Le 6 avril  Projection et débat. Marie Ma-
deleine de Garth Davis (2018) avec Rooney 
Mara, Joaquin Phoenix, et Chiwetel Ejiofor 
à 15h, au sous-sol du Centre paroissial de 
Saint-Julien à Meyrin Village, Genève.

Le 8 avril  Dialogue. Des mille et une fa-
çons d’être juif ou musulman, avec Rachid 
Benzine, islamologue et Delphine Horvil-
leur, rabbin et directrice de la rédaction de 
la Revue de pensée juive Tenou’a. De 19h 
à 21h, Espace culturel des Terreaux, Lau-
sanne. Infos : www.terreaux.org.

Le 9 avril  Rencontre. Comment com-
prendre la Bible ? Valérie Duval-Poujol, 
théologienne baptiste, 20h15, Eglise évan-
gélique de Cologny, Genève. Infos : www.
arvelac.ch.

Le 13 avril  Soupe du jubilé à Berne. 
Pour la campagne œcuménique de ca-
rême. Dès 10h30, célébration à l’église du 
Saint-Esprit devant la gare, puis animation 
jusqu’à 14h30. Infos : voir-et-agir.ch.

Le 13 et 14  avril  Concert. Vêpres so-
lennelles d’un confesseur de Mozart et 
Messe Nelson de Haydn par le chœur des 
Rameaux de la Chaux-de-Fonds et l’or-
chestre Symphonia de Genève. Samedi 
13 avril, 20h et di 14 avril, 17h, salle de 
musique de La Chaux-de-Fonds.  

Le 27 avril  Journée découverte. Le 
Sentier des Huguenots dans le canton 
de Vaud, 9h30,château de Prangins. 
Présentation, exposé, visites... 25 
francs/pers. Infos: via-huguenots-vd.ch

Du 3 au 5 mai  Rencontre. Vivre et 
penser la sobriété joyeuse, au château 
de Bossey. Avec notamment Michel 
Maxime Egger, écothéologien. Marie Cé-
nec, pasteure. Infos et inscriptions avant 
le 31.03 : www.painpourleprochain.ch.

Le 4 mai  Rencontre. Osez le jour - 
Changer de latitude, changer d’attitude, 
journée d’Eglise de l’arrondissement ju-
rassien autour des rapports Nord-Sud. 
De 14h à 22h, Centre de Sornetan. In-
fos : www.centredesornetan.ch.   

Défiance au Synode vaudois
TENSIONS La session du Synode (organe délibérant) de l’Eglise évangélique 
réformée du canton de Vaud (EERV) s’est tenue début mars dans un esprit de 
défiance à l’encontre de l’exécutif. Tout au long de la législature qui s’achève 
cet été, les tensions ont grandi et se sont cristallisées autour des ressources 
humaines.

Coup de théâtre : une information qui aurait dû rester confidentielle jusqu’à 
la fin de l’ordre du jour a été dévoilée au cours du débat sur les dotations (ré-
partition des forces de travail pour 2020 - 2025). Le Conseil synodal (CS) a choi-
si de « concentrer le rôle du responsable de l’Office des ressources humaines 
(ORH) sur la gestion des questions administratives, juridiques et financières » 
et de procéder pour cela à l’engagement « d’une personne issue du monde des 
ressources humaines ». L’actuel titulaire devrait assurer l’intérim avant d’être 
rétrogradé au statut des responsables des ministères. La décision a provoqué 
une levée de boucliers d’une partie des délégués. Signe du malaise régnant 
entre l’exécutif et les employés, plusieurs des pasteurs qui ont critiqué la déci-
sion du Conseil synodal ont fait allusion aux représailles qu’ils pourraient subir. 

Par ailleurs, le Conseil synodal a été tancé pour avoir proposé sa propre 
grille de répartition pour les dotations, alors qu’il était fortement représenté 
dans la commission qui a travaillé à un rapport sur le sujet.

La troisième lecture d’une modification réglementaire concernant la Com-
mission de traitement des litiges a été un autre moment de friction entre 
exécutif et délibérant. Le règlement prévoyant que cette commission devait 
préaviser avant toute décision de licenciement, le CS avait souhaité exclure 
une partie du personnel de cette procédure, notamment les laïcs. Mais cet 
argument n’a pas été suffisant pour contrer le principe réformé qui met sur 
un pied d’égalité laïcs et ministres.

L’assemblée a chargé sa Commission de gestion de pouvoir exercer son 
mandat pour le premier semestre de l’année en cours, avec le droit d’investi-
guer et de suivre dès ce jour la gestion du Conseil synodal. Son rapport sera 
présenté en juin.   Joël Burri, Protestinfo / C.A. 

Optimiser les débats
BONNE IDÉE Claude Bossoney, un délégué de 
l’Eglise réformée fribourgeoise (EERF) a pro-
posé la création d’une commission ad hoc pour 
s’occuper de l’élaboration et de la modification 
des règlements, lors du Synode du 28 février 
à Posieux. Lors d’une assemblée précédente, 
il avait déploré que « les délégués passent un 
temps énorme à faire des lois, des règlements 
ou des lignes directrices ». Et ceci aux dépens 
de discussions et de réflexions sur le rôle de 
l’Eglise. Le Conseil synodal (exécutif) a enten-
du cette motion et y donnera suite. 

Lors de cette rencontre, une motion visant 
à « stopper la hausse des dépenses » a été dépo-
sée, demandant que, pour le budget de 2020, le 
total des dépenses soit égal ou plus petit que le 
total des dépenses figurant au budget de 2019. 
Cette demande survient alors que la réforme 
fiscale fédérale de 2020 péjorera le budget des 
paroisses fribourgeoises. Dans un contexte 
d’augmentation de la population et de crois-
sance de l’EERF, cette motion a été rejetée par 
une large majorité des délégués. 

Une interpellation demandant un plus 
grand investissement par rapport à l’Initiative 
pour des multinationales responsables a éga-
lement été déposée. Déjà engagé pour cette 
cause, le Conseil synodal a précisé qu’il allait 
poursuivre son soutien à cette initiative.

 Laurence Villoz/Protestinfo
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L’urgente
prévention

ABUS SEXUELS Ces 
dernières semaines ont 
vu plusieurs affaires 
d’abus  sexuels  en 
Eglise, toutes confes-

sions confondues, écla-
ter au grand jour. Victimes 

reconnues, silence complice enfin bri-
sé, fin de l’impunité des coupables et 
de ceux qui ne les dénoncent pas.
Le pape François a affirmé le principe 
de « tolérance zéro » pour les respon-
sables d’abus. D’autres Eglises ont fait 
des déclarations similaires. 
C’est un principe nécessaire mais pas 
suffisant. Aucune communauté re-
ligieuse ne doit pouvoir être perçue 
comme un lieu propice pour les préda-
teurs sexuels. La « tolérance zéro » com-
mence bien en amont, par la prévention. 
C’est un combat de longue haleine.
Dans le domaine sensible du travail avec 
la jeunesse, qui implique des thèmes 
tels que la confiance, la proximité phy-
sique et émotionnelle, l’écoute de confi-
dences, la prévention est une évidence. 
Depuis 2009, l’EREN collabore avec 
une association romande, Espas, active 
dans la prévention des abus sexuels 
auprès de la jeunesse. L’EREN béné-
ficie beaucoup de son expertise. Cette 
collaboration ainsi que l’expérience de 
l’Eglise réformée bernoise et fribour-
geoise ont permis à l’EREN d’élaborer 
son propre dispositif de prévention du 
harcèlement et des abus sexuels. 
Parmi les mesures prises : directives, 
casier judiciaire exigé à l’engagement, 
personnes ressources à disposition, 
dépliants largement diffusés indiquant 
que  faire en cas de harcèlement, 
d’abus ou de soupçons d’abus, jour-
nées de formation continue… 
Nous partageons  l’engagement de 
prévention et de lutte contre les abus 
sexuels avec des organisations et insti-
tutions de la société civile. Il est urgent 
de travailler ensemble pour mettre effi-
cacement en place la « tolérance zéro ».

 Christine Cand Barbezat, respon-
sable des ressources humaines, 
EREN

Respecter la vie
sous toutes ses
formes
Tous ces articles (ndlr : Réformés de 
mars, édito et dossier) m’ont beau-
coup intéressée. Se limiter à vouloir 
respecter la Vie chez les seuls ani-
maux est un peu juste. Les plantes 
sont des êtres vivants et réagissent 
à la douleur (…) ainsi qu’à la mu-
sique qui peut les aider à prospérer. 
(…). La Vie se trouve dans tous les 
êtres vivants, du virus à l’être hu-
main. Tous n’ont qu’un but : conti-
nuer à vivre ! L’être humain, le plus 
intelligent de tous, devrait utiliser 
son intelligence à respecter et pro-
téger la vie sous toutes ses formes, 
en ne combattant pas de façon ex-
cessive les bactéries, les virus et les 
mauvaises herbes. Car ces excès 
induisent une plus grande virulence 
des virus et des bactéries et un ap-
pauvrissement des sols. 

 Françoise Conod, Carouge

Booz endormi, un
poème de Victor Hugo
Votre excellent article consacré à « Noé-
mie, la belle-mère de Ruth » (ndlr : Réfor-
més mars 2019, pages 22 - 23) appelle de 
ma part le commentaire suivant. Notre 
professeur de français à l’Ecole normale 
admirait Victor Hugo et surtout son poème 
Booz endormi. Et il tenait le dernier vers de 
ce chef-d’œuvre pour le plus bel alexan-
drin de la langue française.

Tout reposait dans 
Ur et dans Jérimadeth ;
Les astres émaillaient le ciel 
profond et sombre ;
Le croissant fin et clair parmi 
ces fleurs de l’ombre
Brillait à l’occident, et Ruth 
se demandait,

Immobile, ouvrant l’œil à moitié 
sous ses voiles,
Quel dieu, quel moissonneur 
de l’éternel été
Avait, en s’en allant, 
négligemment jeté
Cette faucille d’or 
dans le champ des étoiles.

C’est le prélude des amours de Booz 
et Ruth, belle-fille de Noémie.

 Jacques Laufer, Lausanne

Le Synode 
vaudois en 
recherche 
d’apaisement…
Ce titre accrocheur me laisse per-
plexe face au contenu de l’article 
(ndlr : Réformés février 2019, édi-
tions vaudoises, pages 26 - 27, www.
reformes.ch/synodeVDdec18). Le 
dernier Synode de décembre avait 
comme objectif de débattre du rap-
port de la Cogest, débat qui s’est 
réduit à un quart d’heure. Veut-on 
imposer une omerta sur les tensions 
de ces dernières années ? 
Sans revenir sur les échanges entre 
le Synode, les membres de la Cogest 
dont le seul argument est d’attendre 
les prochaines élections, j’aimerais 
rappeler que des ministres ont été li-
cenciés et ont disparu dans la nature. 
Que sont-ils devenus ?
Madame la conseillère d’Etat est très 
attentive à l’évolution de la situation 
au sein de l’EERV et dit son attache-
ment à assurer une stabilité des ins-
titutions.   Elisabeth Stucki

P
ub Retrouvez les épisodes 

de la web-série des Grandes 
questions d’Amandine sur 
www.reformes.ch
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SIMPLICITÉ Assis à la longue table du 
Conseil du Synode jurassien (CSJ), ins-
tallée au rez-de-chaussée de sa grande 
demeure nichée à Péry dans le Jura ber-
nois, à quelques encablures de Bienne, 
Philippe Paroz se raconte entre fran-
chise décontractée et 
simplicité. A 71 ans, il est 
de cette génération qui 
s’expose modestement 
bien que son parcours 
soit édifiant. Une géné-
ration qui porte encore 
en elle « les valeurs de 
l’amour du travail bien 
fait, du respect du pro-
chain, de l’honnêteté 
et de la sincérité ». Ne 
croyez pas pour autant 
qu’il fonctionne en ancien : Philippe Pa-
roz vogue avec son temps, toujours un 
pas en avant. 

Philippe Paroz naît à Bienne. Le père 
est membre du conseil de paroisse, ex-
pert-comptable et sportif passionné. La 
mère est au foyer, « une vraie maman, 
dévouée à ses deux enfants ». Leur fils 
découvre les vacances familiales dans 
les Alpes et s’enthousiasme pour cette 
nature vertigineuse. Sa force d’alors : 
« une insatiable curiosité devant chaque 
plante, fleur minuscule, les roches millé-
naires ». C’est sans surprise qu’il débute 

ses études en botanique puis découvre et 
se passionne pour la microbiologie. Ses 
années de jeunesse s’accomplissent dans 
les sports : l’alpinisme, le ski, l’aviron sur 
le lac avec papa, le tennis, la plongée et 
les sports d’équipe. « Si tu veux aller vite, 
vas-y seul. Si tu veux aller loin, vas-y en 
équipe » : une devise qui le poursuit dans 
tous les aspects de sa vie.

On est peu de chose !
Le voilà en 1971 étudiant en microbio-
logie à l’Université de Berne, puis fai-
sant son doctorat en 1978. « Des années 
fascinantes, nous voguions de décou-
verte en découverte. » Peut-être parce 
qu’il a dédié 40 ans de sa vie à la science, 
s’est spécialisé dans les vaccins, a cu-
mulé des postes à grandes responsabi-
lités, qu’il était membre du comité de 

la commission interdisci-
plinaire suisse pour la sé-
curité en biotechnologie, 
de la commission suisse 
de thérapie génique et 
de la prestigieuse Acadé-
mie des Sciences de New 
York, l’homme semble 
n’avoir pas l’arrogance de 
certains grands pontes. 
Il dit : « J’ai passé ma vie 
à essayer de percer les se-
crets de la vie. Je m’émer-

vei l le toujours autant et me rends 
compte d’une probable force derrière 
tous ces mystères. Certains secrets le 
demeureront même si la science avance 
à vitesse grand V. Ça nous rend humble, 
on est peu de chose. » Une vraie leçon 
d’humilité !

Alors, il accélère encore le débit de 
sa parole, cale sa main sur la table ci-
rée et repositionne son regard bleu au 
loin, souriant. « J’ai beaucoup voyagé. » Il 
énumère : « Vingt-trois voyages en Rus-
sie, vingt-quatre en Corée du Sud, huit à 
Taïwan, Hong Kong, un nombre incalcu-

lable, Inde, Chine, Brésil, Argentine, Ca-
nada, Arabie saoudite, Turquie et je ne 
compte plus mes voyages aux USA et en 
Europe… Des périodes où je voyageais 
chaque semaine dans le cadre de mes 
activités. » Et de poursuivre : « J’ai ren-
contré des gens merveilleux, une hospi-
talité hors du commun. » Sourire encore. 
« A l’étranger, je redécouvre des valeurs 
endormies ou submergées en Suisse par 
nos envies parfois trop matérielles. » Un 
temps. Son regard attend l’acquiesce-
ment. « Les voyages me permettent de 
réajuster mes propres valeurs. »

Guidé par ses valeurs
Et justement, où se placent ses valeurs ? 
Dans la famille ? « J’entretiens des liens 
étroits avec ma fille, mes deux fils, et mes 
quatre petits-enfants. Mon épouse qui a 
élevé nos enfants est décédée il y a douze 
ans. » D’ailleurs, ce matin, deux des pe-
tits-enfants sont là, joueurs et discrets. 
« Je m’occupe d’eux dès que je peux. » Et 
dans l’Eglise ?  « Depuis 2012, je suis pré-
sident du Conseil du Synode jurassien 
(CSJ) après avoir assumé 20 ans la prési-
dence du conseil de paroisse de Péry-La 
Heutte. » Et de poursuivre : « J’ai toujours 
aimé dans l’Eglise ces valeurs auxquelles je 
crois, inculquées par mes parents, l’amour 
du prochain et la tolérance. »  

Philippe Paroz a une autre corde 
à son arc-en-ciel. Son « plaisir d’être 
utile ». C’est un capitaine de gros na-
vires. Au conseil d’administration de 
l’hôpital régional, aux services de sau-
vetage des ambulances, dans les homes. 
« Un de mes points faibles : je ne sais pas 
dire non. Si je peux rendre service, si je 
peux obtenir une valeur ajoutée, je me 
lance. » En éternel optimiste enthou-
siaste, il reconnaît qu’« une fois que l’on 
a eu la bonne fortune de découvrir le 
monde comme j’ai pu le faire, on finit 
par attacher moins d’importance aux fu-
tilités ».   Khadija Froidevaux

Philippe Paroz
Le président du Conseil 
du Synode jurassien 
(CSJ) est un scientifique 
brillant qui fuit la 
futilité. Rencontre avec 
un homme animé par 
les valeurs de tolérance 
et d’amour du prochain.

« Si tu veux 
aller vite, 
vas-y seul. 

Si tu veux aller 
loin, vas-y 

en équipe »

Le plaisir de l’engagement utile
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Bio express
1947 Naissance à Bienne 
(BE).
1971–1978 Etudes en mi-
crobiologie à l’Université 
de Berne.
1978 Doctorat en micro-
biologie.
1979 Chercheur à l’Ins-
titut de bactériologie à 
l’Université de Berne.
1981–1986 Office fédé-
ral de la santé publique 
(Swissmedic).
Depuis 1986 dans  l’in-
dustrie, recherche, dé-
veloppement,  produc-
tion et contrôle qualité à 
l’Institut sérothérapique, 
Berna Biotech, vice-pré-
sident de l’exécutif chez 
Crucell, une compagnie 
du  groupe  Johnson  & 
Johnson, PaxVax et ac-
tuellement chez Emergent 
Biosolutions.
Depuis 2012, président 
du Conseil du Synode ju-
rassien (CSJ).

Le plaisir de l’engagement utile

Mission du CSJ
Le Conseil du Synode ju-
rassien (CSJ) chapeaute 
23 paroisses du Jura ber-
nois, 3 du Jura, Bienne, 
Nidau, Berne et Thoune. 
Sa mission : faire rayonner 
l’Eglise avec des projets 
et des activités supra-pa-
roissiales. Par exemple : 
les aumôneries pour per-
sonnes handicapées, les 
populations migrantes, 
les personnes  isolées, 
l’animation jeunesse, les 
médias, Terre Nouvelle et 
des projets ponctuels. Et 
le grand centre de docu-
mentation CREDOC, ou-
vert aux professionnels et 
au public, le dialogue avec 
les Eglises romandes et 
l’Eglise catholique.
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Pierre Bonnard, Fenêtre ouverte sur la 
Seine à Vernon, vers 1911. Huile sur toile. 
Collection du Musée des beaux-arts de 
Nice. 



CARÊME, 
UN TEMPS 
DE RENAISSANCE

DOSSIER Autrefois très strict 
et indissociable du jeûne, 
le carême prend aujourd’hui 
de nouvelles formes, tourné 
vers une spiritualité large. 
La volonté de se retirer pour 
être plus présent à soi et aux 
autres a entraîné un regain 
d’engouement pour différents 
types de retraites. Celles en 
monastères sont particulière-
ment prisées par les protestants. 

 Responsable du dossier : Anne Buloz
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Carême, 
entre jeûne et mise 
en disponibilité 

Longtemps considéré 
comme le moment 
le plus important de 
l’année liturgique, 
le carême revient en 
force chez les protestants, 
même si sa pratique a 
changé. Il est une période 
propice pour se recentrer 
sur l’essentiel.

LÂCHER-PRISE  Le nom « carême » 
provient de la contraction du mot latin 
« quadragesima », qui signifie quaran-
tième. On appelle aussi « sainte qua-
rantaine » cette période 
des quarante jours tour-
nés vers l’événement de 
Pâques : le relèvement de 
Jésus d’entre les morts ; 
la résurrection du Christ, 
signe de la victoire du 
Dieu vivant. 

« Ce chiffre symbo-
lique de quarante porte 
un sens simple et très pro-
fond : le temps qu’il faut pour redevenir 
pleinement disponible. Il est omniprésent 
dans la vie spirituelle », rappelle le diacre 

genevois Philippe Rohr. Ce nombre fait, 
en effet, écho à de nombreux épisodes 
de la Bible (voir encadré page 13). « J’y 
vois surtout deux fondements : le récit 

de Moïse qui jeûne pen-
dant quarante jours avant 
de recevoir les ‘ dix pa-
roles ’ de la Loi, les livres 
de  l ’ E xode,  Nombres 
e t  D e u t é r o n o m e  q u i 
évoquent les quarante 
ans de traversée du dé-
sert des Hébreux sous la 
conduite de Moïse, puis 
le récit des tentations de 

Jésus, incontournable lors du carême », 
précise Christophe Chalamet, profes-
seur associé en théologie systématique 

« Quarante 
jours : le temps 

qu’il faut 
pour se rendre 

disponible »
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Cette année, le carême a lieu du 
6 mars au 18 avril 2019.
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à la Faculté de théologie de l’Université 
de Genève. 

De nos jours, au-delà du calendrier 
religieux, le séjour de Jésus au désert 
constitue toujours un fondement spi-
rituel, dans la traversée de temps de 
« creux » et d’épreuves. Et il accom-
pagne aussi des démarches volontaires 
de délestage, de désencombrement et 
de lâcher-prise. « Jésus nous précède 
dans notre propre expérience de mise 
en disponibilité. Car la rencontre de 
Dieu demande de ‘ cesser ’ ! Et de se 
mettre à l’écoute en profondeur, pour 
répondre à l’appel intérieur. L’Esprit 
saint a besoin de vide ; il est impossible 
de recevoir si l’on est déjà plein », ex-
plique Philippe Rohr. 

Un temps pour se préparer
En plus d’être un temps de pénitence 
– dans le sens de revenir à Dieu –, le 
carême a également longtemps été une 
période de purge pour se préparer pour 
l’événement spirituel et religieux le plus 
important du christianisme, Pâques. 
« Le jeûne en est l’un des éléments im-
portants. On peut citer Matthieu 4 : 
‘ L’homme ne vivra pas de pain seule-
ment, mais de toute parole qui sort de 
la bouche de Dieu.’ C’est une manière 
de nous rappeler ce qui nous fait vivre 
au-delà des biens matériels et de laisser 
l’Evangile nous illuminer. Dans Esaïe 55, 
c’est la parole de Dieu qui est nourris-
sante », raconte Christophe Chalamet.

Cette quarantaine nécessaire à la 
rencontre est une expérience en pro-
fondeur, d’autant plus aujourd’hui où 
nos vies sont plus remplies que jamais. 
« Nous ne connaissons plus de moments 
de latence ou de jachère intérieure qui 
permettent de se recentrer sur ce qui 
est important et de laisser Dieu être au 
centre de nos vies. Mais il faut remar-
quer aussi que l’existence nous crée des 
‘ temps de carême ’ ! Il n’est pas rare que 
les moments où la vie nous jette au dé-
sert – arrêt maladie, chômage, divorce 
ou toute forme de rupture imprévue – 
deviennent des plages de fécondité spi-
rituelle retrouvée ou renouvelée », ex-
prime Philippe Rohr.

Ce n’est pas un hasard si la pratique 
du jeûne, longtemps en recul, revient 
en force aujourd’hui. Dans la tradition 
de l’Eglise, elle est indissociable de la 

Le chiffre quarante 
omniprésent dans la Bible
Il signifie un temps long, de marche 
ou d’attente, d’épreuves également.
• La référence principale est celle 

de la tentation de Jésus au désert 
(Mt 4 et Lc 4). Après avoir jeûné 
et prié pendant quarante jours, Jé-
sus lutte contre Satan qu’il finit par 
vaincre.

• C’est le nombre d’années que le 
peuple hébreu, libéré de l’escla-
vage d’Egypte par Dieu, passe 
dans le désert avant d’entrer en 
Terre promise (Nb 32,13).

• C’est le temps que Moïse reste au 
mont Sinaï pour recevoir la Parole 
de Dieu avant de redescendre avec 
les tables de la Loi (Ex 34,28).

• C’est le nombre de jours que le 
prophète Elie, fuyant les menaces 
de Jézabel, marche dans le dé-
sert jusqu’à la montagne de Dieu, 
l’Horeb (1 Rois 19,8).

• Il fait référence au déluge : il pleut 
pendant quarante jours sur la terre. 
Dieu dit alors à Noé d’entrer dans 
l’arche avec sa famille et un couple 
de chaque espèce animale (Gn7). 

• Le nombre de jours qui séparent 
l’Ascension de Jésus de sa Résur-
rection (Act 1,3).

Des lieux de retraite 
En Suisse : 
• La Communauté des sœurs de 

Grandchamp (NE)
• La communauté Don Camillo (NE) 
• La Maison de l’Eglise et du pays de 

Crêt-Bérard (VD) 
• La Communauté des sœurs de 

Saint-Loup (VD) 
• La Fraternité de prière œcuménique 

à Romainmôtier (VD) 
Le centre de Sornetan (BE) propose 
une retraite En quête du silence in-
térieur du 30 mai au 2 juin (week-
end de l’Ascension). Laurent Jouvet 
guidera les participants à la fois dans 
des pratiques de pleine conscience et 
de méditation simples.

En France : 
• La Communauté des sœurs de 

Pomeyrol (Bouches-du-Rhône)
• La Communauté des Diaconesses 

de Reuilly (Yvelines) 
• La Communauté de Taizé (Saône-

et-Loire)
• Le Carmel de  la Paix à Mazille 

(Saône-et-Loire)

En ligne :
• Les sites https://careme.retraite-

danslaville.org et www.ndweb.org. 

prière. Jésus lui-même associe les deux 
(Matthieu 17, 21). 

« On trouve désormais une nouvelle 
forme d’ascèse. Les gens jeûnent souvent 
dans une démarche spirituelle, pas for-
cément chrétienne. Si l’on doit retrouver 
une ascèse, il faut qu’elle soit joyeuse et 
non plus un fardeau imposé, qui doit faire 
mal, comme cela a longtemps été le cas 
dans le christianisme », soutient Chris-
tophe Chalamet. Pour d’autres, le carême 
prend plutôt les formes de la prière et du 
partage, ou de la solidarité ravivée.

Les rejets protestants 
Institué au IVe siècle par le catholicisme, 
le carême a peu évolué au fil des siècles. 
Le protestantisme est l’une des rares 
traditions chrétiennes qui s’en est clai-
rement distancée ces derniers siècles. 
Le jeûne, obligatoire dans les autres 

familles du christianisme, disparaîtra 
presque totalement, alors qu’il restera 
strict jusqu’au début du XXe siècle chez 
les catholiques. 

Les protestants ont également re-
noncé aux monastères, au XVIe siècle, 
car la corruption y était telle qu’ils 
étaient perçus comme allant à  l’en-
contre du message de l’Evangile. « Cela 
a été une erreur. Ce faisant, le protes-
tantisme a perdu pendant longtemps 
certains de ses centres spirituels pou-
vant vivifier le christianisme. Leur rôle 
dans la transmission de la foi était très 
important. De nos jours, beaucoup de 
protestants vont en retraite dans des 
monastères. Ils y redécouvrent la di-
mension quotidienne de la foi. C’est 
une ressource spirituelle magnifique », 
conclut Christophe Chalamet.

 Anne Buloz
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Se retirer du monde 
pour mieux y revenir
Sur les routes, dans le 
calme d’un monastère ou 
en se privant de nourriture : 
nos trois témoins ont choisi 
autant de manières de se 
ressourcer. Une retraite du 
monde et une retraite en 
soi, pour replonger ensuite 
au cœur de l’existence. 

 Anne Buloz

Alisa Host
62 jours sur le chemin 
de Saint-Jacques 

A 25 ans, j’étais mal 
dans ma peau. J’avais 
arrêté toute activi-
té artistique depuis 
cinq ans et je tra-

vaillais derrière un 
bureau. 

Pet ite,  je 
rêvais d’une marche dans 
un autre pays. Lorsque j’ai 
perdu mon emploi, je suis 
partie seule sur le chemin 
de Saint-Jacques-de-Compostelle, sans 
économies. C’était sur un coup de tête, 
une volonté de me couper du monde, 
presque un geste désespéré. Je voulais 
voir si je trouverais le bonheur au bout. 

Pendant 62 jours, j’ai marché sur 1 600 
kilomètres depuis le Puy-en-Velay. Cela a 
été incroyablement long. Quand je regar-
dais la carte, je me disais que je n’y arri-
verais jamais. Et en même temps, j’aurais 
voulu devenir nomade et marcher toute 
ma vie. Le temps était complètement dif-
férent ; il passait plus lentement. C’était 
un temps entre deux mondes, comme 
dans une autre dimension.

Je ne me considère pas comme 
quelqu’un qui a la foi, parce que je n’ai 
pas reçu d’éducation religieuse. Mais j’ai 
la foi dans le destin, c’est peut-être pareil 
que de croire en Dieu. Certaines choses 
ne s’expliquent pas, d’autres nous dé-
passent. On reçoit des signes… que l’on 
ne comprend pas forcément. Et il y a tou-
jours une raison quand quelque chose de 
difficile arrive. Je crois que c’est le des-
tin qui choisit quelles personnes arrivent 
jusqu’à Saint-Jacques-de-Compostelle. La 
preuve ? J’ai eu un début de tendinite qui 

A lire
Le  l ivre  d’Al isa 
Host : La voie des 
cœurs nomades, 
62 jours sur le che-
min de Compos-
telle. Disponible en 
librairie, aux Edi-
tions Plan Vert (rue 

des Maraîchers 3, à Genève) ou sur 
https://shop.planvert.ch.

Et celui qu’elle vous 
conseille : En avant, 
route ! par Alix de 
Saint-André, Galli-
mard, 2010. L’au-
teure a pris  trois 
fois  la  route  de 
Compostelle. Elle 

porte sur les pèlerins réunis par la 
marche, les ampoules, la faim et la 
soif un regard à la fois affectueux et 
espiègle.

Œuvres d’entraide
Chaque année, du mercredi des 
Cendres au dimanche de Pâques, 
les œuvres d’entraide Pain pour le 
prochain (protestant) et Action de 
Carême (catholique) s’unissent pour 
défendre une cause commune par le 
biais de la campagne œcuménique 
de carême. Ce sera également le 
cas en 2019. Pour cette cinquan-
tième campagne commune, le renfor-
cement des droits et des capacités 
des femmes sera au centre de leurs 
préoccupations.

« En marchant, 
je me suis 

retrouvée »

a disparu tout seul !  
En marchant, je me suis retrouvée. Ce 

chemin intérieur a transformé ma façon 
de penser et ma vie a changé en bien. De-
puis mon retour, de nombreuses choses 
n’ont plus été pareilles : je n’ai plus jamais 
eu de patron, j’ai souhaité rester céliba-
taire, j’ai commencé à écrire et j’expose 
mes peintures. Je suis aussi devenue mi-
nimaliste et je m’implique beaucoup dans 
la démarche zéro déchet. Je me suis fait 

tatouer une petite coquille 
sur mon avant-bras, mais au 
vu de l’importance que ce 
chemin a eue dans ma vie, 
j’aurais dû en choisir une 
bien plus grande !   
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Pierre-André Schütz 
La force des retraites 
monastiques  

J’ai été paysan, diacre 
et enfin pasteur. En 
tant qu’animateur 
jeunesse, j’organi-
sais notamment le 
catéchisme et des 

camps. C’était pas-
sionnant. Je n’arrêtais 

jamais, comme si, plus mes 
journées étaient remplies, 
plus le Seigneur serait 
content. A un moment, je 
me suis perdu dans toute 
cette agitation et j’ai fait 
un burn-out d’épuisement. 
Mon médecin m’a recom-
mandé de prendre du recul pour ne pas 
reproduire ce schéma, « le syndrome du 
Saint-Bernard ».

Au monastère bénédictin de la Pierre-
Qui-Vire, dans le Morvan, j’ai découvert 
une autre réalité qui paraît hors du monde 

Gisèle Pellet 
Jeûner pour soi et les autres 

J’ai commencé à jeû-
ner dans le cadre de la 
campagne de carême 
(voir encadré), sur une 
proposition de ma pa-

roisse. En me lançant, 
j’avais deux préoccupa-

tions : la faim et la crainte 
de ne pas tenir physique-
ment. J’ai été étonnée que 
cela se passe si bien, même 
si les deux premiers jours 
ont été un peu difficiles. 
Au final, je n’ai jamais eu 
vraiment faim. Les quinze années sui-
vantes, j’ai été animatrice pour ce groupe. 

Tant que ma santé me le permet, je 
ne me vois pas arrêter. Durant ce jeûne 
au quotidien, je suis un peu coupée du 
monde extérieur puisque je ne peux ni 
boire ni manger. Mais cela ne m’a jamais 
empêchée de préparer les repas pour 

mais en est au contraire au cœur. Pen-
dant ces quatre jours, j’ai retrouvé la re-
lation intime que j’avais avec le Seigneur. 
Pour conserver cette intimité avec Dieu 
et Jésus, je pars en retraite au moins une 
fois par année. Ce temps est à la fois une 
pause, une coupure, une respiration pro-
fonde, paisible et spirituelle dans la fréné-
sie du quotidien. C’est un moment pour 
me retrouver moi-même et mieux revenir. 

Ces jours de retraite sont très in-
tenses. Je vais à tous les recueillements, 
les méditations et les messes. En quatre 

jours, je prie 80 psaumes ! 
Les repas se font en si-
lence. Tout cela contribue 
à laisser descendre l’agi-
tation intérieure qui nous 
fait nous perdre, à apaiser 
la tempête et à se replacer 
devant le Père et le Fils. Le 

fait d’être entièrement disponible me per-
met de prendre le temps d’aimer Dieu et 
de me laisser aimer par Lui. Parce qu’il 
faut laisser la place en nous pour que Dieu 
puisse parler. 

Les monastères sont un verger floris-

A lire
Le livre qui permet à 
Pierre-André Schütz 
de vivre chez lui des 
moments de recen-
trement avec Dieu : 
L’étreinte de feu, 
l’icône de la Trinité 
de Roublov, par Da-

niel-Ange, Editions le Sarment, 2010. 
Un sublime regard de prière et de joie 
sur l’icône de la Trinité de Roublov.

A lire
Le  livre-référence 
de Gisèle Pellet : 
Comment revivre 
par le jeûne, maigrir, 
éliminer, se désin-
toxiquer. Le guide 
du jeûne autonome, 
par Hellmut Lützner, 

Terre Vivante Editions, 2004. Pour 
jeûner sans difficulté, en suivant les 
indications de ce médecin, spécia-
liste du jeûne thérapeutique.

« La retraite est 
une respiration 
profonde avant 

de repartir »

« Ce moment 
à part exacerbe 
ma spiritualité »

sant où l’on peut se désaltérer intérieure-
ment et retrouver l’amour et l’amitié, ce 
qui serait impossible dans la vie active. Jé-
sus aussi vit son humanité si intensément 
qu’il en accepte les limites et va à l’écart 
pour se reposer en Dieu. 

Les retraites, j’en fais depuis quarante 
ans. C’est un « best of » qui rassemble tout 
ce que Dieu veut nous donner ; une sta-
tion-service où je fais le plein pour repar-
tir. J’y retrouve la vocation que Dieu m’a 
donnée.  

d’autres, de travailler au parascolaire et 
de garder mes petits-enfants. Décharger 
son agenda et éviter de prendre des ren-
dez-vous suffit à jouir pleinement de cette 
semaine-là.

C’est un temps pour moi, une pause 
ressourçante. On devient plus sensible, 
on fait encore un peu plus attention à 
l’autre. Ce moment à part, un peu en re-
trait, me remet au cœur de l’existence. La 
spiritualité aussi est exacerbée. Je médite 

beaucoup en marchant. 
Durant le jeûne, j’ai une 
sensation de bien-être. 
Mes idées sont plus claires 
et cela m’est plus facile de 
prendre des décisions. 

Jeûner aide à mieux 
réfléchir, à prendre conscience que l’on 
peut se passer de nombreuses choses et 
pas seulement de nourriture. Il en reste 
toujours quelque chose à la fin.

Le fait qu’il s’agisse d’un jeûne de soli-
darité m’a plu. Nous sommes en commu-
nion avec d’autres. Nous soutenons deux 
projets, l’un de Pain pour le prochain, 

l’autre d’Action de Carême, avec une of-
frande et des prières. Nous réfléchissons 
également à plusieurs thématiques. Pour 
ma part, j’ai besoin du groupe pour jeû-
ner. Je me réjouis toujours de la rencontre 
du soir durant laquelle nous partageons, 
discutons, échangeons et avons des mo-
ments de spiritualité. Nous cassons éga-
lement le jeûne ensemble. Cette première 
pomme est un vrai délice !  
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Choisir le refuge, pas le repli
Trouver du temps pour prendre soin de soi peut comporter des risques. 
Deux en particulier : la tentation individualiste et l’abus spirituel. Explications.

OASIS Les retraites, Alain Monnard les 
connaît bien : c’est son métier ou presque. 
Ce pasteur gère la maison vaudoise de 
Crêt-Bérard, qui accueille 25 000 per-
sonnes chaque année dans le cadre de sé-
minaires, événements ou venues sponta-
nément pour un temps « hors du monde ». 
De patrons qui gèrent des millions de 
chiffre d’affaires, à des personnes tou-
chées par un licenciement, une séparation 
ou un deuil, son « public » est très vaste. 

Une oasis
Avec son expérience d’accompagnant, il 
sait repérer les démarches qui seront 
fructueuses de celles qui risquent de 
s’enliser. « Une retraite, c’est une oasis, 
une zone confortable, avec moins de 
stress, de sollicitations, de bruit. Lors-
qu’on en profite dans un lieu protégé et 
calme, le risque est de se couper des réa-
lités », pointe-t-il. A trop déconnecter et 
prendre soin de soi, le danger est grand 
de manquer la vraie transformation vi-
sée : celle de son quotidien.  

Si une retraite peut apaiser ou atté-
nuer des tensions à court terme, son but 
n’est pas de guérir des bleus à l’âme, mais 
de se reconnecter à soi, pour faire face 
avec plus d’aisance aux multiples défis 
que nous réserve la vie. Se retirer pour 
améliorer la qualité de nos liens. L’autre 
risque, lorsque l’on souhaite aller vers son 
soi profond, est de se mettre à nu auprès 
des mauvaises personnes. Accepter de se 
dépouiller, d’être « déplacé intérieure-
ment » rend vulnérable aux abus, à savoir 
l’emprise d’une personne exerçant une au-
torité spirituelle. 

Quelques garde-fous
La pasteure et journaliste Sabine Peter-
mann-Burnat a travaillé à plusieurs re-
prises sur ce danger. Pour elle, plusieurs 
garde-fous existent. D’abord toujours s’as-
surer de l’ancrage spirituel du lieu où l’on 
se rend. « Nombre de communautés chré-
tiennes ont une tradition d’accueil millé-

naire, donc un sérieux et un savoir-faire 
(voir encadré page 13). Dans les commu-
nautés de Grandchamp, de Reuilly ou de 
Taizé, cette inspiration a été retrouvée il 
y a plus de 80 ans », précise celle qui est 
aussi accompagnante spirituelle. La qualité 
et le professionnalisme des intervenants, 
formés, y sont assurés. Elle prône la pru-
dence lorsqu’une communauté est centrée 
sur une personne et non sur une tradition 
reconnue. Et recommande de s’assurer que 
le cadre – financier, affectif et spirituel – 
est toujours clairement fixé. 

« La liberté doit être garantie à tous les 
niveaux. » Enfin, difficile de dire ce qu’est 
un « bon » accompagnement spirituel. Mais 
selon Sabine Petermann-Burnat, une règle 
permet d’éviter tout abus : « la centralité de 
l’écoute ». Un accompagnant « doit d’abord 
partir de ce que vit la personne accompa-
gnée et lui rendre ses compétences, plu-
tôt que de vouloir imposer un contenu, un 
comportement ou des normes éthiques 
moralisatrices », estime-t-elle. D’un autre 
côté, charge aussi à la personne en retraite 
de ne pas s’attendre à trouver des solutions 
clés en main.  Camille Andres

Quatre manières 
de « se retirer »
Ecrivez
Une fois par jour ou par semaine, 
prenez la plume pour correspondre 
avec une personne de votre choix. 
L’occasion de faire le tri sur ses 
idées et ses pensées du moment.

Rangez 
Au-delà du phénomène « Marie Kon-
do »*, trier, classer, jeter permet 
très concrètement de tourner des 
pages, de rouvrir des chapitres de 
sa vie passée. Prévoir du temps !

Coupez
Le « sans-écran » est difficile à 
mettre en œuvre, tant nous sommes 
connectés. Mais si durant un mois, 
vous emportiez un livre qui vous res-
source dans les transports publics ?

Sélectionnez
Choisissez 50 pièces – vestes, chaus-
settes, chaussures et sous-vêtements 
compris – et ne portez rien d’autre 
pendant quarante jours. Vous appren-
drez à vous en sortir avec une garde-
robe plus réduite et saurez mieux 
quels vêtements sont  importants 
pour vous. (source : EPER)   C.A.

*Essayiste spécialisée dans le rangement et le 
développement personnel, la Japonaise Marie 
Kondo est l’auteure du best-seller La magie 
du rangement qui s’est écoulé à plus de deux 
millions d’exemplaires. Elle a inventé une 
approche innovante du rangement qui tend à 
allier rangement et développement personnel.
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A chaque religion sa retraite
La retraite est une voie de réalisation spirituelle présente dans de nombreuses religions 
d’Orient et d’Occident. Musulmans, juifs et bouddhistes la pratiquent à leur manière.

ISLAM : L’I’TIKAF 
Jusqu’à sa mort, le prophète Mahomet en-
treprenait une retraite spirituelle, l’i’tikaf, 
pendant les dix derniers jours du mois de 
Ramadan, période durant laquelle les mu-
sulmans s’astreignent au jeûne strict entre 
le lever et le coucher du soleil. Dans la 
langue arabe, « i’tikaf » signifie « s’appli-
quer avec assiduité ». 

L’objectif de cette retraite est de s’offrir 
pleinement à la méditation et à l’adoration. 
Le jeûne est une condition de la retraite 
spirituelle et celle-ci doit se pratiquer dans 
une mosquée. Ascèse spirituelle, l’i’tikaf 
permet au croyant de s’arracher aux vicis-
situdes d’ici-bas pour tourner son âme vers 
Dieu. A cette occasion, il multiplie la ré-
citation et la lecture du Coran et travaille 
à consolider sa foi. D’après la Sunna, re-
cueil des règles et lois de Dieu prescrites 
au prophète Mahomet, toute personne en 
état d’i’tikaf demeure nuit et jour dans la 
mosquée. De surcroît, il ne peut rendre vi-
site à un malade, accepter une invitation, 
subvenir aux besoins de sa famille, suivre 
les cortèges funèbres ou quitter la mosquée 
pour aller à son travail. Au fil des siècles, 
cette pratique de l’i’tikaf s’est perdue. 
Cependant, elle semble jouir de nouveau 
d’un regain d’intérêt important auprès 
des musulmans.   K.F.

BOUDDHISME : LA MÉDITATION 
Selon la doctrine de Bouddha, le boudd-
histe a la tâche de se livrer assidûment à 
la méditation. Ainsi pratiquée, cette der-
nière permet de se libérer des attaches de 
ce monde et de discerner les valeurs es-
sentielles de l’existence. Cet état de luci-
dité ultime s’appelle le Nirvana, béatitude 
parfaite atteinte par la contemplation et 
l’ascétisme.

La retraite bouddhiste constitue l’ul-
time dévouement pour un pratiquant. 
Cette action lui permet de couper tous les 
liens avec le monde dans lequel il vit. Par 
cet acte, il fait preuve de dévotion et de 
détachement afin de réveiller le Bouddha 
qui est en lui. Il renonce au confort de 
son monde illusoire pour découvrir le vrai 
monde, sur les pas du Bouddha original. 

Dans le détachement de ce qui lui est 
propre et nécessaire, le bouddhiste ren-
contre sa véritable quête de soi. Le luxe 
et les satisfactions de tous ordres appa-
raissent comme une pure illusion. Le 
seul détachement des liens de ce monde 
est source de bonheur. L’esprit libéré des 
illusions du monde, le bouddhiste peut 
dominer son esprit.   K.F. 

JUDAÏSME : LE SHABBAT 
Le shabbat est communément traduit par 
« le jour du repos », lequel renvoie au re-
pos de Dieu dans la Bible. Il commence 
le vendredi soir, dix-huit minutes après le 
coucher du soleil, et se termine le same-
di soir, après l’apparition de trois étoiles 
dans le ciel. Pour les sages de la tradition 
juive, ce septième jour est celui de la créa-
tion du repos, « menoukha » en hébreu, 
qui signifie aussi apaisement. 

Chaque semaine, un grand nombre 
de juifs cessent toute activité – travailler  
mais aussi cuisiner, conduire ou utiliser 
un véhicule, allumer la lumière, écrire, 
acheter ou même téléphoner – le ven-
dredi dès la tombée du jour… Le jour du 
shabbat est l’occasion de célébrer en fa-
mille, de vider son esprit des soucis et des 
devoirs matériels de la semaine, pour se 
plonger dans l’étude de la Torah et ain-
si accueillir dans sa maison et dans son 
être « l’Oneg shabbat », soit le bien-être 
du shabbat.

Dans un monde où l’hyperactivi-
té et l’hyperconnexion sont devenues la 
norme, ce jour du shabbat est un pilier 
fort de la vie juive, qui équilibre les se-
maines. Le shabbat correspond à une ma-
nière d’être et d’envisager le temps ainsi 
que sa relation à Dieu et aux autres.

 Khadija Froidevaux

Dieu dit : 
« Observe 

et souviens-toi 
du shabbat »

Le Coran dit : 
« Celui qui veut faire 

l’i’tikaf, qu’il le fasse les 
dix derniers jours du 
mois de Ramadan »

Le bouddhisme dit : 
« Deux choses 
participent à la 
connaissance : 

le silence tranquille 
et l’intériorité »
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ART

Le triptyque Ainsi soit-il (2012) invitait les spectateurs à un changement d’attitude.

La pasteure genevoise 
Marie Cénec a choisi 
une œuvre mettant 
en scène deux femmes 
crucifiées et une croix 
faite de miroirs. 
Réalisée par une femme, 
ce triptyque a de 
quoi interroger sur 
les comportements 
sociétaux.

Deux femmes clouées à la croix
et l’histoire qu’il y a autour. Cette œuvre 
s’est imposée à Fabienne Aumont. Elle 
est née comme un manifeste de sa sen-
sibilité de femme dans notre société ». 
Marie Cénec avait découvert cette ar-
tiste multifacette en feuilletant par 
hasard l’un de ses recueils de poèmes, 
écrits en écho à ses sculptures. 
C’était au moment où l’Espace Fusterie, 
où elle était alors pasteure, se préparait à 
consacrer un cycle aux femmes. « J’avais 
été surprise de découvrir l’existence de 
ce triptyque autour de la croix chez une 
artiste qui ne se revendique pas chré-
tienne. J’avais envie d’entendre ce qu’il y 
avait derrière cette œuvre », précise Ma-
rie Cénec. C’est ainsi que Fabienne Au-
mont exposa l’installation Ainsi soit-il en 
juin 2013 dans ce temple du centre-ville 
de Genève dédié aux expositions, célé-
brations, concerts, spectacles et autres 
conférences. 

Pour le découvrir, les v isiteurs 
étaient invités à passer à travers une 
succession de voiles légers, sur lesquels 
étaient imprimés des textes très sen-
suels de l’artiste. Deux sculptures de 
femmes se répondaient : une d’âge mûr 
crucifiée sur une croix faite de canettes 
de bière écrasées et une plus jeune, elle 
aussi crucifiée, sur une croix recouverte 
d’images de magazines féminins. Cette 
femme-objet, avec son corps entouré 
de porcelaine blanche en guise de tis-
su, comme un symbole de pureté, sem-
blait être devenue elle-même un objet de 
consommation offert à la convoitise. 

 
La souffrance transfigurée

Au milieu de ces deux croix, une troi-
sième, faite de miroirs, était une invi-
tation à l’introspection. Le spectateur 
devant fatalement croiser, à un moment 
ou à un autre, son propre regard. Et se 
posera ainsi la question de la féminité 
crucifiée sur l’autel des addictions, du 
consumérisme et du sexisme. « C’était 
quelques années avant que le mou-
vement MeToo ne soit relancé… Ces 

TRIPTYQUE Elle a tout d’abord pensé 
à Europe 51, film italien réalisé en 1952 
par Roberto Rossellini avec son épouse 
Ingrid Bergman dans le rôle principal. 
Cette critique sociale raconte l’histoire 
d’une femme riche qui, dévastée par le 
décès de son fils, décide de se dévouer 
corps et âme aux pauvres. Est-elle folle 
ou une sainte ? C’est sur cette question 
poignante que le film se termine. Ma-
rie Cénec a finalement préféré l’un de 
ses anciens coups de cœur : les femmes 
sculptées de l’artiste française Fabienne 
Aumont. 

Choisir ce triptyque construit autour 
de la thématique de la croix lui a fina-
lement paru une évidence en ce temps 
pascal : « Je l’ai vu pour la première fois 
il y a près de six ans, mais il continue à 
m’habiter. A la fois l’objet en lui-même 

UNE ŒUVRE DANS LA VIE DE MARIE CÉNEC
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Deux femmes clouées à la croix
femmes de terre donnent à voir la condi-
tion féminine bafouée et la souffrance 
sublimée dans l’art, sublimée pour être 
supportable et permettre la rencontre 
avec soi. On se questionne sur le rap-
port aux femmes, sur comment trans-
former cette souffrance 
pour changer les compor-
tements », explique Marie 
Cénec, féministe avouée. 

Pou r  l a  p a s t e u r e , 
même si ces sculptures 
sont assez difficiles à re-
garder, el les amorcent 
une pacification possible 
puisqu’elles invitent celui ou celle qui 
les regarde à un changement : « Der-
rière une lecture au premier degré, qui 
provoque, je trouve qu’il y a beaucoup 
de finesse et de douceur dans le travail 
de la terre. Cette matière parle entre les 
mains de l’artiste. Elle frappe l’esprit 
et nous rappelle à l’éphémère de toute 
création puisqu’elle peut retourner à la 
nature. » 

C’est, d’ailleurs, ce qui est arrivé 
aux deux femmes crucifiées puisque Fa-
bienne Aumont les a « dé-crucifiées ». 
Elle a ensuite entouré les deux sculp-
tures d’un linceul et les a déposées au 
fond de son jardin. 

 
La « dé-crucifixion »

L’hiver venu, un manteau de neige les 
a recouvertes, avant qu’à la belle sai-
son, l’artiste confie la femme mûre et la 
jeune femme aux eaux du lac d’Annecy, 
devenu leur dernière demeure. « Elles ne 
sont pas restées clouées à la croix. La 
croix n’est pas une fin en soi, ce n’était 
pas possible que leur histoire s’arrête 
là. Cette situation ne pouvait pas durer 
éternellement. Ce geste de ‘dé-cruci-
fixion’ nous amène à nous demander ce 
que les femmes peuvent amener à notre 
société. Je trouve aussi beau que ces 
sculptures présentent deux générations 
de femmes côte à côte », argumente la 
pasteure. 

La crucif ixion de femmes a existé 
dans l’histoire de l’Art, à la fin du XVIe 

et au XVIIe  siècle. « Cette martyrologie 
a été peu développée pour deux raisons : 
premièrement la dimension érotique du 
corps de la femme. La seconde est qu’il 

éta it choquant qu’une 
femme prenne la place 
du Christ », raconte Ma-
rie Cénec. Qui poursuit : 
« Le fait de retravailler 
une iconographie très an-
cienne et de la réactuali-
ser fait que cette œuvre 
reste très contemporaine. 

On n’en aura jamais fini avec la symbo-
lique chrétienne. Chaque génération 
peut la reprendre et la réinterroger. »

Marie Cénec et Fabienne Aumont 
poursuivent leur collaboration réussie 
entre art et spiritualité puisque chaque 
semaine elles publient sur Facebook – 
sur la page Les speechs de Marie – une pho-
to de l’artiste accompagnée d’une cita-
tion. « Nous avions envie de mettre un 
peu de poésie sur les réseaux sociaux ! », 
conclut la pasteure.  Anne Buloz

Bio express

Marie Cénec (43 ans) 
est pasteure à Ge-
nève dans la Région 
Cent re -V i l l e   R ive 
gauche, notamment 
dans  les paroisses de 
Champel-Malagnou et de Plainpa-
lais. Passionnée d’écriture, elle a 
longtemps tenu une chronique dans 
La Vie protestante Genève et a pu-
blié plusieurs ouvrages. Le dernier 
en date, A contre-jour – Chroniques 
du quotidien, rassemble des textes 
rédigés afin de « réconcilier quête 
intérieure et quotidien ». Elle coor-
ganise les rencontres Un auteur, un 
livre un samedi par mois à la librairie 
Payot Genève Rive Gauche.

« L’artiste a  
‘ dé-crucifié ’ 

les deux 
femmes »

CULTURE

Une vie d’ange

COMÉDIE MUSICALE 
 Qu’est-

ce qu’être un ange ? A quoi 
ressemble le quotidien de ces 
créatures ? Ce spectacle inédit 
emmène ses spectateurs sur la 
piste de ces êtres mythiques, 
interrogeant leur sacralité. Le 
tout en musique, puisque les 
140 comédiens (!) de 5 à 85 ans 
mêlent danses, chansons, slam 
et toute une série d’arts scé-
niques. La troupe, soutenue par 
la paroisse réformée de la Vallée 
de Joux, réunit des membres de 
plusieurs églises de la vallée et 
n’en est pas à son coup d’es-
sai. En 2015, elle avait déjà ré-
alisé Néon. Une grande partie 
de l’équipe s’est retrouvée pour 
cette seconde réalisation que sa 
créatrice, Aurore Gay, qualifie 
d’« engagée ». 

Etrange. Spectacle, 1h45, au Casi-
no du Brassus : 30 mars à 19h30, 
31 mars à 17h30, 6 avril à 19h30,  
7 avril à 14h30 et 17h30. Pas de 
réservation. Ouverture des portes 
30 min avant la représentation. Cha-
peau à la sortie. Infos : aurore.gay@
gmail.com.

Ode à l’amour

POESIE  Texte profane, sacré ? 
Le Cantique des Cantiques n’en 
finit plus de fasciner. Il sera dit 
et joué en intégralité lors de ce 
spectacle qui réunit un comé-
dien, une chanteuse lyrique et 
plusieurs musiciens.  

Le Cantique des Cantiques. Dia-
logue entre poésie et musique im-
provisée. Samedi 13 avril au temple 
de Baulmes en trois séquences: 
19h15, 20h15, 21h15. Infos : https://
baulmes-culture.ch.  

Regard nocturne

EXPOSITION
 Exploration bi-

lingue des multiples facettes de 
la nuit : artistiques, spirituelles... 

Nuit noire, nuit lumineuse. Espace 
Fusterie, à Genève. Du 11 avril au 
10 mai. Vernissage le 12 avril, avec 
célébration de temps pascal à 18h30. 
Infos: espace-fusterie.epg.ch.

 Camille Andres



Au plus près 
de Jésus
ENQUÊTE HISTORIQUE La foi chré-
tienne ne repose pas seulement sur 
sa doctrine, elle se fonde sur un 
homme : Jésus de Nazareth. C’est 
cet homme que l’auteur se propose 
de nous présenter. 
Jésus a fait l’objet de nombreux 
ouvrages savants ou de vulgarisa-
tion. Celui-ci se veut complet tout 
en étant très abordable pour les 
non-spécialistes. Jens Schröter, pro-
fesseur de Nouveau Testament, nous 
donne d’abord un aperçu de l’histoire 
de la recherche sur Jésus avant de 
brosser son « portrait », qui est l’es-
sentiel de l’ouvrage. 
Faire le portrait de Jésus c’est d’abord 
le situer dans son contexte historique 
et géographique, c’est-à-dire surtout 
la Galilée du premier tiers du premier 
siècle de notre ère. Dans ce domaine, 
l’auteur nous donne beaucoup d’in-
formations nouvelles qui permettent 
de mieux comprendre le personnage 
de Jésus et son message. Ce dernier 
porte essentiellement sur le Règne de 
Dieu. L’auteur explicite ce que signi-
fie ce message, souligne sa dimension 
éthique, ainsi que son rapport à la loi 
juive, pour finir cette partie princi-
pale par la question de la conscience 
que Jésus avait de lui-même. 
Une troisième partie traite de ques-
tions particulières comme le pro-
blème de la divinité et de l’humanité 
de Jésus, de la place de Jésus dans 
l’histoire de l’art et de la culture, 
et d’autres sujets débattus. Un ou-
vrage indispensable pour qui veut 
comprendre la foi chrétienne dans 
son rapport à celui qui l’a fait naître. 

 Pascal Wurz

Pleinement 
femme
ROMAN Pendant la nuit qui suit l’an-
niversaire de ses 15 ans, une adoles-
cente reçoit la visite d’un ange destiné 
à instiller en elle une graine divine… 
Ainsi commence Marie sur l’autre rive, 
roman de Pierre Jean Ruffieux.
Certains indices nous révèlent que 
cette Marie-là, originaire d’un « petit 
village d’Helvétie », est notre contem-
poraine. Pourtant, au fil des pages, se 
dessine – indéniablement encore qu’en 
filigrane – la destinée d’une autre Ma-
rie. Survient d’abord Joseph, charpen-
tier originaire de « Gyptie » qui épou-
sera l’adolescente ; suivra la naissance 
de Jésus, puis la fuite en Egypte, en 
mobylette avec remorque…
Vers le milieu du roman, à la suite 
d’un événement lourd de consé-
quences (le père de Marie, fou fu-
rieux, fracasse le violon du petit Jésus 
sur sa tête), l’héroïne vit « une sorte 
d’état de grâce » mêlant souffrance 
et joie. Elle note dans son journal : 
« Pour la première fois, je me sen-
tais pleinement femme et pleinement 
mère. » Dès lors, Marie prendra en 
main son destin ; un changement qui 
se reflétera dans son écriture.
Grâce à une langue limpide, à un style 
souple et empathique, l’auteur sait 
rendre son héroïne vivante et atta-
chante. Sous les traits de Marie se pro-
file la trajectoire d’une mère souffrant 
de l’éloignement progressif de son fils ; 
celle d’une femme qui, petit à petit, 
s’approprie sa vie.   Eva Antonnikov

Jésus de Nazareth, A la recherche de 
l’homme de Galilée, par Jens Schröter, 

Labor et Fides 2018, 317 p.

Marie sur l’autre rive, 
par Pierre Jean Ruffieux, 

Editions du Village, 2018, 228 p.

Mon dico biblique, 
collectif, Valence, 

Editions LLB, France, 2019, 322 p.

Picorer 
dans l’Histoire 
OUTIL LUDIQUE Pas loin de 1 400 
mots, personnages et lieux, issus de 
la Bible, sont répertoriés dans cette 
publication principalement destinée 
aux enfants dès 8 ans. Elle ne man-
quera pas de séduire les moins jeunes 
qui pourront aussi y trouver de nom-
breuses informations ou précisions. 
Plus de 120 auteurs d’horizons divers 
ont participé à l’élaboration de ce dic-
tionnaire.  
Leurs définitions, largement illus-
trées, sont simples et compréhensibles. 
Elles renvoient aux textes concernés et 
donnent des références d’autres récits 
qui y sont liés. Certains sujets ou per-
sonnages bénéficient de pages théma-
tiques plus détaillées. Pour exemple, 
le roi David s’est vu octroyer une 
pleine page alors que le roi des Perses 
Xerxès ne bénéficie que de quelques 
lignes. Des commentaires d’enfants et 
d’adultes complètent certaines notions 
et apportent un éclairage personnel. 
Enigmes, jeux, recettes et idées créa-
tives sont également proposés. 
Avec cet ouvrage, la Ligue pour la lec-
ture de la Bible vise à encourager les 
enfants à explorer le monde de l’An-
cien et du Nouveau Testament. Idéal 
pour toute personne qui veut aider les 
enfants à découvrir la Bible de manière 
attrayante et à mieux la comprendre.
  Nicolas Meyer
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Nos modes de consommation et le cadre sociojuridique suisse favorisent les risques 
d’endettement excessif, alerte Rémy Kammermann, juriste au Centre social protestant. 

Surendettement : tous concernés

La nouvelle campagne du Centre social 
protestant contre le surendettement souligne 
combien tout un chacun peut être concerné 
par ce problème.

les cartes de crédit), il représentait fin 
2017 plus de 16 milliards de créances 
à rembourser et près d’un million de 
contrats. 

Comment bascule-t-on de l’endette-
ment au surendettement?
Trois phénomènes sont en jeu : la pré-
carisation croissante des contrats de 
travail et la hausse de certaines charges 
fixes, par exemple les primes d’assurance 
maladie. L’aspect générationnel : conser-
ver deux ou trois salaires d’économies 
était la norme il y a quelques décennies, 
ce n’est plus le cas aujourd’hui. Et la fa-
cilité du recours au crédit. Lorsque sur 
ce terrain se greffe un coup dur (divorce, 
maladie…), on se retrouve dans l’impos-
sibilité de pouvoir payer ses charges. 
C’est là que démarre le surendettement.

En quoi l’environnement juridique suisse 
est-il en cause ?
Le système actuel condamne bien des 
ménages qui disposent de peu voire 
d’aucun moyen de remboursement à une 
situation endémique de surendettement. 
Rien n’empêche une personne d’être sai-
sie à vie en Suisse. L’absence de procé-
dure de désendettement, la non-intégra-
tion des impôts courants dans le calcul 
du minimum vital (part de revenu laissée 
à la personne saisie), la surveillance très 
relative du système de crédit au comp-
tant, la possibilité de repousser indéfini-
ment la prescription d’une dette, entre 
autres facteurs, contribuent à faire du 
surendettement, dans certains cas, une 
sentence à vie. Qui plus est, la loi sur le 
crédit à la consommation, censée proté-
ger le consommateur, risque de mettre 
en jeu sa sécurité f inancière. Elle lui 
permet d’emprunter jusqu’à la limite 
de son minimum vital. Le moindre ac-
croc – 200 francs en moins par mois par 
exemple – rendra le remboursement im-
possible.  Camille Andres

La campagne du CSP
• La campagne de mars du Centre 

social protestant alerte sur  le 
surendettement des particuliers : 
lorsqu’une personne ne parvient 
plus à honorer ses engagements 
envers ses créanciers et que son 
budget est déséquilibré, au point 
de voir des dépenses vitales (san-
té, alimentation) impactées. 

• En mars 2018, un  rapport du 
Conseil fédéral reconnaissait la né-
cessité de réviser le cadre légal. Il 
proposait l’annulation des restants 
de dettes dans certains cas, une 
pratique courante dans nombre de 
pays européens. 

Informations : https ://csp.ch et pour 
faire un don csp.ch/don.

En chiffres
• 60 % des personnes surendettées 

sont des hommes. 
• 55 % ont entre 30 et 49 ans.
• 58 % sont allées jusqu’à une forma-

tion secondaire. 
• 27 % des causes de surendet-

tement sont dues au chômage, 
26 % à une séparation, 26 % à un 
manque de compétences budgé-
taires, 24 % à une maladie, un ac-
cident ou une invalidité, 24 % à une 
situation de salariat précaire.

• 77 % des dettes concernent les 
impôts, 62 % l’assurance maladie, 
48 % les crédits à la consommation.

Source : Statistiques 2017 de Dettes 
Conseils suisse qui regroupe 38 services 
privés et publics d’aide au désendette-
ment dont les Centres sociaux protestants.

Rémy Kammermann
Juriste au Centre social 
protestant.

Peut-on parler de hausse du surendet-
tement ?
RÉMY KAMMERMANN C’est impos-
sible à dire en termes de chiffres, car 
aucune étude n’existe sur le sujet. Par 
contre, on constate une augmentation 
du nombre de poursuites, passées de 1,5 
million à 1,7 million environ entre 2016 
et 2017 au niveau fédéral. Cette hausse 
s’explique par différents facteurs : aug-
mentation de la population, cas parti-
culiers d’un canton… Mais elle reste 
tout de même significative. De plus, le 
crédit à la consommation est entré dans 
les mœurs helvétiques. Sous ses diffé-
rentes formes – leasing, prêt, décou-
vert sur compte bancaire (sans compter 
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   LES FEMMES DE LA BIBLE

    CHAQUE MOIS, UN SECOND RÔLE FÉMININ MIS EN LUMIÈRE

Qui fut la mère de deux 
des apôtres de Jésus, Jacques 

et Jean ? Marie Salomé, 
connue sous le nom de 

Mme Zébédée, ou la mère 
des fils de Zébédée, est 

non seulement une mère 
qui voit ses fils partir à 

la suite de Jésus, alors un 
inconnu. Mais aussi celle qui 
oint le corps du Christ et qui 

veille au pied de la Croix. 

Madame Zébédée,  la mère de Jacques et Jean

L’auteur de cette page

Mar t i ne   M i l l e t   es t 
pasteure  retraitée  de 
l’Eglise protestante unie 
de France. Actuellement 
très engagée en faveur 
des demandeurs 

d’asile en Région parisienne.

Sur les ondes ! 
TV  

Faut pas croire
Chaque samedi, à 13h25, sur RTS 
La 1ère, un magazine hebdomadaire 
avec débats, reportages et docu-
mentaires. Le dimanche 21 mars, à 
10h, sur RTS culte de Pâques, prési-
dé par le pasteur Erich Wyss. A 11h, 
messe de Pâques. A 12h, Bénédic-
tion Urbi et Orbi depuis Rome. 

RADIO  

La Chronique
Chaque matin, vers 6h20 environ, 
sur La Première, deux minutes sur 
l’actualité religieuse.

Hautes fréquences
Chaque dimanche, à 19h, sur La 
Première, une heure de reportage et 
d’entretien.

Babel
Chaque dimanche, à 11h, sur Es-
pace 2, un décryptage spirituel ou 
religieux de l’actualité par un expert.

Célébrations
Chaque dimanche, sur Espace 2, à 
9h, messe et à 10h, culte.

Notre sélection
Un chemin de Vendredi-Saint 
jusqu’à Pâques. Narration et chants 
pour raconter la Passion, par Isabelle 
Bovard, conteuse et Robin De Haas 
(piano). Informations et commandes : 
www.vdegallo.com. Spectacle le  
17 avril, 20h, au temple de Begnins,  
18 avril, 20h, au temple de Vallorbe, 
19 avril, 10h30, au temple de Belle-
vaux, Lausanne et 17h, au temple 
d’Yvonand.

Architecture de l’infini. Documen-
taire du suisse Christoph Schaub 
en salles le 10 avril, explore  le 
sentiment de transcendance dans 
les espaces sacrés, à travers des 
rencontres avec les architectes et 
artistes Peter Zumthor, Cristina Igle-
sias, Jojo Mayer, Alvaro Siza Viei-
ra, Peter Märkli et James Turrell.  
Info : architekturderunendlichkeit.ch/fr

L’anecdote 

Je la vois petite, rondelette, les traits 
basanés, le visage ridé, des yeux 
noirs chaleureux. Une mère-poule, 
aux petits soins pour ses fils qu’elle 
cajole, excellente cuisinière et tou-
jours affairée. 



 

Postérité
Aujourd’hui, Madame Zébédée est ignorée. Pourtant, dans l’Evan-
gile de Matthieu, elle relie le début du ministère de Jésus, à la mon-
tée à Jérusalem et à la croix, comme un arc.  

Madame Zébédée,  la mère de Jacques et Jean
RENCONTRE Au bord du lac de Tibé-
riade, les futurs disciples Jacques et Jean 
réparent leurs filets. Un homme passe. 
Une voix. Un regard… Jacques et Jean se 
lèvent et le suivent. Zébédée, leur père, 
reste dans la barque, médusé. Leur mère 
attend ; elle a préparé un ragoût de pois-
son pour ses hommes fatigués par une 
nuit de pêche. Mais où donc sont ses 
fils ? Ils ont suivi Jésus…

Le pays est petit. Jésus revient de 
temps à autre au bord du lac de Tibé-
riade avec ses disciples. Ils déjeunent 
chez la mère de Jacques et Jean, appe-
lée la mère des fils de Zébédée. C’est à 
ce moment-là qu’elle entend parler du 

« Royaume ». Il est comme « une graine 
de moutarde » qui grandit, comme « une 
perle rare », comme « le levain » qui fait 
monter la pâte. Elle aimerait que ses fils 
y occupent une place d’honneur. Au mo-
ment où Jésus s’apprête à monter à Jéru-
salem, elle court vers lui et se prosterne 
en le suppliant : « Maître, ordonne que 
mes fils soient l’un à ta droite, l’autre à 
ta gauche dans ton Royaume. »

Jésus ne lui répond pas, mais parle 
aux disciples, comme si elle n’existait pas : 
« Vous ne savez pas ce que vous dites ! Ce 
n’est pas le temps des récompenses, mais 
le temps des combats et des luttes. Vous 
n’êtes pas appelés à dominer et avoir au-

torité les uns sur les autres, mais à être au 
service les uns des autres. » 

La mère des f ils de Zébédée veut 
comprendre le sens de ces mots. Elle se 
décide à suivre Jésus. A Jérusalem, tout 
va très vite : Jésus est arrêté,  jugé, tor-
turé, puis crucifié.

Au pied de la Croix, elle est là. Elle 
voit les hommes, l’un à droite, l’autre 
à gauche, et elle se souvient de sa de-
mande déplacée. Au pied de la Croix, 
elle fait son choix :  suivre et servir !  
Désormais, elle n’est plus seulement la 
mère des fils de Zébédée. Elle devient 
une personne à part entière : Madame 
Zébédée.  

Pour aller plus loin

• Un tableau de Paolo Caliari, dit 
Veronese (1528–1588), montre la 
femme de Zébédée intervenant 
auprès du Christ pour ses fils. 
Il se trouve au Burghley House, 
Stamford, Angleterre.

• André-Philippe Millet, La route du 
Soi. Tout quitter pour vivre sa spiri-
tualité.  Lausanne, Ed. Favre, 2014.
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Il y avait là plusieurs 
femmes qui regardaient 
à distance ; elles avaient 

suivi Jésus depuis les jours 
de Galilée en le servant ; 
parmi elles se trouvaient 
Marie de Magdala, Marie 

la mère de Jacques 
et de Joseph, et la mère 

des fils de Zébédée
Mt 27, 55-56

Le message 
pour aujourd’hui
Il est difficile d’accepter que nos enfants aient un autre projet que 
celui des parents, voire de la tradition familiale. Mais Madame Zé-
bédée ne s’est pas braquée. C’est pendant son trajet de la Galilée 
à Jérusalem qu’elle finit par comprendre le choix de ses fils. Elle 
prend son propre destin en main et donne un sens à sa vie. Elle ne 
se sent pas coupable, elle n’est pas nostalgique. Elle ne renie ni son 
amour pour ses fils ni sa vie passée ; elle porte simplement un autre 
regard sur ce qui a fait sa vie. Elle se sent libérée. Ses fils ne sont 
plus sa possession, elle les laisse libres et entre dans un nouveau 
projet de vie où ils ont leur place, comme son mari !
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Se priver, c’est s’engager
Le carême, du 
6 mars au 18 avril 
cette année, est 
propice au jeûne. 
Mais celui-ci a 
le vent en poupe 
toute l’année. 

LIMITATION « Less is more ». 
La devise, si célèbre dans le 
monde de la mode, s'applique 
aujourd’hui aussi au militan-
tisme. « Février sans super-
marchés », « mois sans sucre » 
ou « année zéro déchets » : les 
défis pour réduire sa consom-
mation et se réapproprier son 
mode de vie se multiplient. 
L’enjeu est souvent de se 
couper d’une habitude, d’un 
réf lexe, d’un a l iment. Le 
manque, parce qu’il ouvre 
un nouvel espace dans nos 
routines, offre la place pour 
une autre manière de faire 
ou de voir. 

Parmi ces initiatives le 
jeûne figure en bonne place. 

En 2013, on a ainsi vu appa-
raître le « jeûne pour le cli-
mat », repris régulièrement 
lors des Conférences COP21. 
Rien de neuf : Gandhi ou l’abbé 
Pierre ont depuis longtemps 
détourné cette pratique spiri-
tuelle en acte politique. Mais 
aujourd’hui, il s’est diversifié. 

 Calories pour les démunis
Certains le pratiquent chez 
eux, sans communiquer outre 
mesure. A Montreux, le méde-
cin devenu pasteur, Marc Su-
bilia, a ainsi fondé l’association 
« Des Calories pour la vie ». 
L’idée est simple : on se prive 
d’un repas par semaine et on 
envoie la somme économisée 
à une organisation reconnue 
de son choix, qui agit contre la 
faim dans le monde. 

L’initiative est née d’un 
constat médical. « Alors que 
tant de personnes meurent de 
faim, mon expérience de méde-
cin m’a permis de constater que 
l’une des nombreuses causes de 
nos soucis de santé ici provient 
d’une alimentation trop riche. » 

La petite organisation romande 
se développe rapidement.

Dimension universelle
Se priver de nourriture un soir, 
c’est possible. Réduire drasti-
quement son alimentation 
durant une semaine, c’est une 
autre affaire. Voilà pourquoi de 
nombreux groupes de jeûneurs 
se réunissent pour se soute-
nir et s’entraider. C’est le cas 
des jeûnes menés en paroisse 
par Pain pour le prochain et 
Action de Carême. « 650 per-
sonnes en Suisse romande, 
et plus de 1 400 personnes en 
Suisse ont suivi cette action 
l’année passée », assure Michel 
Maxime Egger, responsable du 
laboratoire de transition inté-
rieure à Pain pour le prochain. 

Pour lu i,  la démarche 
« universelle » du jeûne est 
toujours à la fois spirituelle et 
politique, les deux sont insé-
parables. « A travers le jeûne, 
on change notre relation à 
la création, qui passe en pre-

mier lieu par l’alimentation. 
Le jeûne implique un travail 
intérieur, sur nos ressorts psy-
chologiques, spirituels, et sur 
l’acte de manger : la convoi-
tise, la prédation, l’avidité, qui 
peuvent l’animer, sont en lien 
avec la frénésie de consomma-
tion qui détruit la planète. Le 
jeûne conduit à la sobriété. » 
Pour avoir un réel impact po-
litique, il conseille cependant 
trois choses : s’allier des lea-
ders d’opinion, disposer d’un 
manifeste qui explicite ses in-
tentions. Et utiliser les réseaux 
sociaux. Gandhi s’appuyait sur 
les masses, aujourd’hui les 
hashtags ont pris le relais.

 Camille Andres 

Plus d’infos
• www.descalories-

pourlavie.ch
• www.voir-et-agir.ch/

pour-les-paroisses/
groupes-de-jeune.

Privé ou politique, le jeûne revient en force.
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DÉPART Il y a les retraites 
de Pâques, d’enfants, spiri-
tuelles… et puis il y a LA 
retraite. Ce mois marque 
le départ de deux ministres 
qui ont compté dans notre 
Eglise. Olivier Favrod et 
Michel Durrussel quittent 
leurs fonctions pour jouir 
de ce droit au repos. 

Olivier Favrod : le vi-
sage lumineux placardé 

partout, lors de la campagne 
d’évangélisation Pâques 91 ; 
le responsable des ministères 
au tournant du millénaire et, 
ces dix dernières 
années, le patient 
auteur de propo-
sitions pour re-
nouveler nos vies 
cultuelles et com-
munautaires. 

Michel  Dur-
russel   :  pasteur 
de paroisse et homme de 
théâtre, il a été de manière 
ouverte et obstinée le se-

meur de cette belle idée du 
monde qu’est Terre Nou-
velle : à la fois communion 
d’Eglises et partage des res-

sources avec les 
pays du Sud. Que 
dis-je « semeur » ? 
Plutôt  «l a bou-
reur», bien des 
fois, étant don-
né le terrain tou-
jours à défricher.
Mon billet pour 

les remercier, eux et tous 
ceux qui partent cette an-
née à la retraite : autant de 

ministres qui ont offert leurs 
forces vives à l’annonce de 
l’Evangile, en paroles et en 
actes.

Mon vœu, c’est  qu’i l s 
puissent aussi être des re-
traitants : disposer de temps 
pour, avec un peu de dis-
tance, l ire sous le regard 
bienvei l lant de Dieu leur 
parcours professionnel et s’en 
réjouir. D’ailleurs en espa-
gnol, la retraite se dit… « ju-
bilación ». En tout cas, déjà, 
l’Eglise se réjouit de leur mi-
nistère. 

Jubilation
BILLET DU CONSEIL SYNODAL

Laurent Zumstein,
conseiller synodal

Les ailes du désir

CATHÉDRALE Ce printemps, 
une f loraison d’œuvres est à 
découvrir dans les travées de 
la cathédrale de Lausanne. 

Des ailes d’ange polychrome, 
d’abord, installées par le plas-
ticien lausannois Ignazio Bet-
tua –déjà connu pour ses Uc-
cellini, oiseaux de céramique 
en référence du sermon aux 
oiseaux de saint François 
d'Assise, installés sur le toit 
de l’église lausannoise épo-
nyme (voir Réformés octobre 
2018, pages 18-19). Pour dé-
couvrir à quoi ressemblera sa 
dernière œuvre, vous pourrez 
vous aventurer dans le tran-
sept nord dès le 3 avril.

Ensuite et surtout, une ex-
position pour redécouvrir les 
statues du grand portail de la 
cathédrale, commandé par 
Aymon de Monfalcon, évêque 
de Lausanne entre 1491 et 

1517. L’occasion d’aller à la 
rencontre de ces personnages 
gothiques mais inspirés de la 
Renaissance italienne, sculp-
tés par Raphaël Lugeon. A dé-
couvrir du 3 avril (vernissage 
à 18h30) au 17 novembre. 
Des visites commentées sont 
prévues un mercredi et same-
di par mois ou sur demande : 
lacathedrale@eerv.ch. 

Un spectacle, enfin : The Way 
– Une rencontre personnelle avec 
le Christ sur le chemin de la croix, 
fresque musicale et visuelle 
de quinze patchworks, avec 
Chris et Laura Christensen, 
accompagnés par la chorale 
de Psalmodia. 
Dimanche 14 avril, à 18h. 
Entrée libre, offrande.   C.A.

LIEUX PHARES
Projecteur sur les activités

« La retraite, 
ce droit 

au repos »
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L’ESPRIT SAINF 
www.espritsainf.eerv.ch, 
pasteur Jean-François 
Ramelet, jean-francois.
ramelet@eerv.ch.

SAINT-LAURENT-ÉGLISE
www.saintlaurenteglise.eerv.ch, 
pasteur Jean Chollet, 
079 216 86 27.

LA CATHÉDRALE
www.lacathedrale.eerv.ch, 
pasteur André Joly, 
078 661 80 80, 
andre.joly@eerv.ch, 
lacathedrale@eerv.ch.
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RÉSURRECTION Est-ce que 
célébrer la résurrection du 
Christ – et nous souvenir de 
sa Passion – peut encore ap-
porter quelque chose à notre 
monde en ces temps troublés 
où le doute, le « chacun pour 
soi » et le cynisme semblent 
prendre le dessus ? Fêter 
Pâques, n’est-ce pas dépassé, 
naïf, et surtout inutile ?

Toutes celles et tous ceux 
qui cherchent du 
sens sont invités 
à adopter un re-
gard lucide et sans 
complaisance sur 
les diff icultés du 
monde, le dépé-
r issement de la 
nature, et sur cette capacité 
humaine terrifiante de faire le 
mal autour de soi. Devant un 
tel constat, il est sans doute 
facile de renoncer à toute es-
pérance, et pourtant… 

Le chemin parcouru par 
Jésus de Nazareth au travers 
de sa Passion, de sa mort et 
de sa résurrection, ouvre à 
l’inattendu, à un au-delà des 
apparences qui donne du sens 
et surtout une espérance. 
Comme le rappelle la prière 
ci-dessous – adaptation d’une 
prière de Fr. Alois, prieur de 
Taizé * –, dire simplement le 
nom du Christ Jésus rappelle 
déjà sa présence de ressuscité 
à nos côtés.

Alors oui, fêter Pâques 
vaut la peine. Car si la ré-
surrection du Christ n’a rien 
de magique, elle vient inlas-
sablement habiter les zones 
d’ombre, de souffrance et de 
manque qui recouvrent le 
cœur humain, pour y déployer 
la lumière, ce feu d’amour et 
de recommencement qui ne 
s’éteint jamais.

« Dieu de tous les hu-
ma i ns ,  nous  te 
louons ,  toi  qu i 
nous accuei l les 
chaque jour à nou-
veau. Comme les 
témoins de la foi 
qui nous ont pré-
cédés, nous vou-

drions écouter ta voix et ac-
cueillir la vie que tu nous 
offres, dans la confiance que 
c’est toi-même qui te donnes 
à nous.

Christ Jésus, simplement 
dire ton nom nous rappelle 
déjà ta présence de ressuscité. 
Elle nous console et elle nous 
bouscule. A chaque étape de 
l’existence, tu renouvelles 
notre disponibilité à te suivre, 
et dans la joie et la simplici-
té nous allons de commence-
ment en commencement.

Ton amour nous rend 
libres, libres d’aller vers l’autre 
avec notre vulnérabilité, sans 
crainte. Toi, doux et humble 
de cœur, accorde-nous le cou-

rage de l’humilité, de savoir 
que nous avons besoin les uns 
des autres.

Viens renouveler la bien-
veillance entre nous, ce don 
qui est une perle précieuse.

Quand l’Eglise rayonne 
ta bienveillance, elle trans-
met l’Evangile, elle est reflet 
de bienveillance pour les plus 
pauvres, les exclus, les mi-
grants, reflet de bienveillance 
pour la Création.

Par notre vie tu nous in-
vites à être un signe de ta pré-
sence, en particulier auprès 
de celles et ceux que tu nous 
confies. Dans un temps où se 
renforce un “chacun pour soi”, 
nous voudrions être attachés à 
l’amitié et à la générosité.

Dans la reconnaissance 
pour ton amour qui ne finira 
jamais, que notre vie chante 
ta louange ! Que nous soyons 
témoins de la beauté de la vie ! 

Au nom de ton amour, 
Amen. »  Timothée D. Rey-
mond, pasteur à Prilly

« Ton amour 
nous rend 

libres »

Fêter Pâques ?
Nous voilà en route vers les fêtes pascales, 
cœur de la foi des chrétiens de tous les 
siècles, de tous les lieux. Inlassablement, 
la résurrection nous ouvre à l’inattendu.

Un spectacle 
pour jeudi saint
Jeudi 18 avril, à 20h, 
au temple de Cheseaux, 
« Reste avec nous », 
pour une plongée au 
cœur du mystère de la 
mort de Jésus. Avec 
Christian Vez, Florence 
de Saussure et Chris-
tiane Cornu Cavin (voir 
paroisse Cheseaux – 
Romanel – Vernand).

* Prière de conclusion du 
conseil communautaire, 
Taizé le 9 février 2019, www.
taize.fr.
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RENDEZ-VOUS
Culte accueil et 
pique-nique canadien
Dimanche 31 mars, culte 
avec une dimension parti-
culière d’accueil, suivi, dès 
12h15, d’un pique-nique ca-
nadien. Vos plats, sucrés ou 
salés, constitueront un buffet 
partagé entre tous ! 

Chorale d’Aix
Samedi 6 avril, à 20h, au 
temple, concert de la cho-

rale de la faculté Jean Calvin 
d’Aix-en-Provence. Une belle 
occasion d’entendre l’Evangile 
chanté et de rencontrer les 
étudiants.

Culte avec les patients 
du CHUV
Dimanche 7 avril, quelques 
paroissiens du Mont se ren-
dront au CHUV pour aider les 
patients qui le désirent à se dé-
placer jusqu’au lieu de culte et 
vivre ensemble la célébration ! 
Si vous désirez vous joindre à 
ce service, prenez contact avec 
Philippe Jaquet, 021 652 37 24.

Concert au temple
Dimanche 7 avril, à 17h, avec 
Benoît Zimmermann (orgue), 
Judith Paquier (cornet à bou-
quin) et Stéphanie Erös (vio-
lon). 
Renseignements auprès de Ma-
rinette Moser, 021 652 47 48.

Jeunes adultes 
(22-30plus)
Infos sur www.22-30plus.ch 
ou auprès d’Elvira Ritchie, 
079 594 93 20.
Samedi 13 avril, à 19h : re-
pas (sur inscription) et thème 
abordé par Alain Wirth.

Les Amis des quatre coins 
(aînés)
Jeudi 25 avril, de 14h à 17h, 
maison de paroisse (rez). 
Avec Henriette Hartmann, 
« La Chine, un pays à décou-
vrir ». Renseignements au-
près de Jean-Louis Leuthold, 
021 653 57 46.

Magasins du monde
Dimanche 5 mai, à l’issue du 
culte.

Inauguration du local 
de la Valleyre
Samedi 18 mai, dès 11h, 
inauguration du nouveau local 
du groupe de jeunes, désor-
mais situé au premier étage de 
la villa. Un espace refait à neuf, 

plus grand, plus lumineux et 
mieux équipé. Tous les parois-
siens sont invités et auront la 
possibilité de prendre le repas 
sur place, moyennant contri-
bution pour soutenir le groupe.

POUR LES JEUNES
Culte de l’enfance 
(3e à 6e année)
Dernières rencontres de la sai-
son : mardis 2 et 9 avril, à la 
maison de paroisse, de 12h à 
13h35. Un tout grand merci 
aux monitrices qui ont fidèle-
ment accompagné les enfants 
avec sensibilité et bienveil-
lance.

Groupe des ados du 
vendredi soir (7e à 10e 
année)
Les vendredis 29 mars , 
12 avril et 3 mai, de 19h à 
21h, à la maison de paroisse, 
pour les ados de la 7e à la 11e. 
Au programme : vie pratique, 
témoignages, jeux, partage de 
l’amitié… et repas ensemble ! 
Renseignements chez Marc 
Barthélémy, 078 664 81 77.

Culte des Rameaux – 
catéchisme (11e année)
Après avoir terminé le cur-
sus de leur catéchisme, une 
dizaine de jeunes recevront 
la bénédiction de Dieu, di-
manche 14 avril. Et après le 
catéchisme… vive le groupe 
de jeunes ! 

Groupe de jeunes Comd@b 
et catéchumènes
Du lundi de Pâques 22 au 
samedi 27 avril, le groupe de 
jeunes et des catéchumènes 
(10e et 11e années) seront en 
camp dans les Cévennes. Ren-
seignements et inscriptions 
auprès de Vincenzo Ravera, 
077 483 32 48.

Groupe de jeunes Comd@b
Chaque vendredi, à 19h30, 
rencontres au local du groupe, 
chemin de La Valleyre 59, au 

Mont. Renseignements au-
près de Vincenzo Ravera, 
077 483 32 48.
 
DANS NOS FAMILLES
Baptême
Mathéis Jouvenat, le 3 février 
2019.

Service funèbre
Mme Marlise Roth, le 5 février 
2019, 89 ans.

Semaine sainte – 
Un temps privilégié
Chaque année reviennent 
inlassablement les fêtes de 
Pâques qui, avec les jours pré-
cédents, forment la Semaine 
dite « sainte », c’est-à-dire 
« mise à part ». 
L’occasion de redécouvrir le 
chemin parcouru par Jésus de 
Nazareth et de renouer avec le 
cœur de la foi des chrétiens : 
une espérance contre toute 
désespérance et toute souf-
france, une vie et un amour 
plus forts que toute mort. 
Avec les paroisses de Crissier 
et de Renens, la paroisse de 
Prilly – Jouxtens propose des 
temps de culte ou de recueil-
lement presque chaque jour, 
du dimanche des Rameaux 
14 avri l au dimanche de 
Pâques 21 avril. 
Alors cette année, si vous pre-
niez le temps pour une halte, 
du ressourcement personnel, 
un temps privilégié, le soir à 
19h ou le matin, comme lors 
de cette belle aube pascale de 
6h30, à Jouxtens-Mézery, une 
célébration à la lumière des 
bougies, signe de la lumière 
du Christ dans notre nuit… 
Et pas besoin d’être un ou une 
fidèle pour y assister, y parti-
ciper. Chacune, chacun, tous 
sommes largement accueillis 
dans le respect et la bienveil-

Lire la Bible 
en un an…
M O N T - S U R - L A U -
SANNE… c’est pos-
sible. La Bible, tu la 
connais… comment ? 
On peut être familier 
des récits de la Genèse 
et des histoires de Jé-
sus. Mais as-tu lu la 
Bible en entier ? Si tu 
désires découvrir ou re-
découvrir la Bible dans 
son intégralité, en lisant 
environ quatre chapitres 
par jour, à raison de 
25 jours par mois… Si 
tu es disposé(e) à vivre 
ce chemin en groupe 
(une rencontre men-
suelle) pour partager, 
recevoir des impulsions 
et s’encourager mutuel-
lement… alors cette 
aventure est faite pour 
toi !
Pour en savoir plus, 
soirée d’introduction et 
de présentation le lundi 
8 avril, à 20h, à la mai-
son de paroisse. Res-
ponsables : Pierre-Alain 
et Sarika Pilet. Papillons 
disponibles au temple.
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lance du cœur. Alors, à bien-
tôt ! Vous trouverez les ho-
raires et les lieux pour chaque 
jour de la Semaine sainte à la 
page « Cultes et prières » en 
fin de journal.

ACTUALITÉS
Petit-déjeuner et culte 
familles
Dimanche 7 avril, dès 9h, à 
Saint-Etienne, petit-déjeu-
ner avec les familles, ouvert 
à tous, merci de s’inscrire 
au secrétariat, 021 624 96 17, 
prilly.paroisse@bluewin.ch. 
A 10h30, culte tous âges, 
en compagnie des disciples 
d’Emmaüs mis en route par le 
ressuscité !

Culte des Rameaux – 
confirmation à Renens
Dimanche 14 avril, à 10h, à 
Renens, c’est avec joie et re-
connaissance que nous mar-
querons ensemble la f in du 
parcours de catéchisme de 
huit jeunes des paroisses de 
Prilly – Jouxtens et Renens : 
Jules Duscher, Rémi Koller, 
Sophie Laufer, Maria-Es-
ther Lauria, Mélina Meier, 
Ian Riehling, Louanne Sch-
n itzbauer,  Johanna War-
ming. Merci de porter ces 
jeunes, leurs familles et leurs 
amis, dans vos cœurs et votre 
prière. Le culte promet d’être 
un très beau moment à parta-
ger !

Vêpres musicales à Broye
Dimanches 7 et 28 avril, à 
19h30. A l’orgue, Anne Chol-
let, accompagnée de chan-
teurs ou de musiciens, pour 
un temps de méditation au-
tour d’une brève lecture bi-
blique, avec du si lence et 
quelques chants et prières.

RENDEZ-VOUS
Aînés – Partage et Amitié
Mardi 16 avril, à 14h30, à 
Saint-Etienne, Partage et 
A mit ié.  Venez passer un 

agréable après-midi avec nous. 
J. Vallon, M. Tschanz.

Espace Souffle
Jeudi 11 avril, de 18h30 à 
19h30, à l’église de Jouxtens : 
une heure pour se tenir en si-
lence devant Dieu et accueillir 
sa parole.

Groupes Bible
Mercredi 3 avril, de 8h45 
à 10h15, à Saint-Etienne, 
« Prier la Bible » avec Y. Bour-
quin et T. Reymond.
Lundi 8 avril, à 14h30, à 
Saint-Etienne, « Accomplir 
les Ecritures », parcours bi-
blique dans l’Evangile selon 
Matthieu, avec I. Graesslé.

L’Accueil
Au sous-sol de Saint-Etienne : 
le vendredi matin, dès 9h30, 
e space  pa rents-en fa nt s . 
Cours de français, sur ins-
cription. Fermé pendant les 
vacances scolaires. Rensei-
gnements, Margrit Limbindo, 
021 646 23 27.

La Tablée
Au sous-sol de la grande salle 
de Prilly, entrée côté col-
lège (possibilité d’entrer par 
l’arrière pour les personnes 
à mobilité réduite) : pas en 
avril, reprise le jeudi 2 mai, 
dès 11h30. Bienvenue à ce 
repas ouvert à tous. Rensei-
gnements : Elsbeth Gränicher.

Produits TerrEspoir
Fruits frais et séchés du Ca-
meroun (commerce équitable). 
Commande jusqu’au 16 avril, 
10h30, livraison le 1er mai, 
entre 16h30 et 17h30, à 
Saint-Etienne. Vérifier auprès 
du secrétariat : 021 624 96 17, 
prilly.paroisse@bluewin.ch.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Ont été remis à Dieu dans 
l’espérance de la résurrec-
tion : Mme Raymonde Crau-

saz-Gilliand le 31 décembre 
à La Rozavère, Mme  Ma-
rie-Jeanne Bal ly-Favre le 
7  janv ier à Jouxtens-Mé-
zery, M. Gilbert Meylan le 
1er  février à Broye, M. Ro-
land Chappuis le 7  février 
à Sa int-Roch, Mme  R ay-
monde Francesco-Parisod 
le 19 février à Montoie. Nous 
sommes en pensée avec leurs 
familles et leurs proches et 
les gardons dans notre prière.

ACTUALITÉS
En marche vers Pâques
Nous vous invitons à vous 
joindre aux recueillements 
de la Semaine sainte de la 
paroisse de Crissier, de Prilly 
et de Renens, selon les lieux 
et horaires suivants.
Mardi 16 avril, à 19h, au 
temple de Renens, recueille-
ment, suivi à 20h du concert 
du groupe Ndriana Rama-
monjy, qui nous partagera 
la joie de l’Evangile avec des 
chants en malgache et en 
français.
Mercredi 17 avril, à 19h, au 
temple de Crissier.
Jeudi 18 avri l, à 19h,  au 
temple de Broye à Prilly.
Vendredi-Saint 19 avril, à 
10h, culte, et dimanche de 
Pâques 21 avril, à 9h30, an-
nonce pascale suivie du pe-
tit-déjeuner et du culte en 
famille à 10h45.

Cène à domicile
Contacter Nivo Morvant, 
021 331 57 58, ou Christine 
Girard, 021 331 57 58, pour 
recevoir la cène à domicile 
lors d’une visite fraternelle. 
Elles seront accompagnées 
par un membre de la com-
munauté et répondront à vos 
demandes selon l’adresse de 
votre domicile.

RENDEZ-VOUS
Exploration biblique
Le lundi 1er avril, à 14h15, 
chez Mirjam et Jean-Pierre 
Gottraux, chemin de Pra-
let 2, et le mercredi 3 avril, 
au centre paroissial, à 20h15, 
auront lieu les rencontres en 
paroisse pour cheminer avec 
le Sermon sur la montagne. 
Renseignements auprès de 
Nivo Morvant, 021 331 57 58.

REMERCIEMENTS
Culte missionnaire
Le 3 février dernier, le culte 
missionnaire nous a invités 
à rencontrer l’autre et les 
autres à chaque occasion. Il 
a également permis de ré-
colter des fonds pour le f i-
nancement de l’envoi et de 
l’accueil de personnes par le 
DM-échange et mission. Le 
fonds total attribué à cette 
mission est d’un montant de 
500 800 fr. Merci pour vos 
dons et vos prières. CCP 10-
700-2.

Culte des 
Rameaux
RENENS  Dimanche 
14 avr i l ,  à 10h,  au 
temple de Renens, c’est 
avec joie et reconnais-
sance que nous mar-
querons ensemble la 
fin du parcours de ca-
téchisme de huit jeunes 
des paroisses de Prilly 
– Jouxtens et Renens : 
Jules Duscher, Rémi Kol-
ler, Sophie Laufer, Ma-
ria-Esther Lauria, Méli-
na Meier, Ian Riehling, 
Louanne Schnitzbauer, 
Johanna Warming. Mer-
ci de porter ces jeunes, 
leurs familles et leurs 
amis, dans vos cœurs 
et votre prière. Le culte 
promet d’être un très 
beau moment à parta-
ger !
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DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous confions à vos prières 
les familles qui ont perdu l’un 
des leurs et l’ont remis à Dieu 
dans l’espérance de la résur-
rection : Mme Eliane Stoc-
ker, le 10 janvier ; Mme Gi-
selle Germond, le 24 janvier ; 
Mme Edda Castro, le 25 jan-
vier ; M. André Clot, le 31 jan-
vier ; M. Claude Kobi, le 4 fé-
vrier ; et M. Eric Guignard, le 
7 février.

À MÉDITER
Pâques n’est jamais fini
Pâques, c’est un homme… 
plus qu’un homme… un Dieu, 
qui taille une brèche au plus 
fort du rocher pour ouvrir un 
passage pour un ailleurs, là-
bas… plus loin…
Pâques, c’est Jésus qui fait 
l’impasse sur la mort.
Torturé, cloué, enterré, gardé 
et scellé dans un tombeau.
Il suffit d’un matin et la Parole 
court… court…
Et n’en finit plus de courir
De commencement en com-
mencement.
Tant que tu seras là pour la 
porter avec nous,
Pâques ne sera jamais fini.
Tout peut sans cesse recom-
mencer.

RENDEZ-VOUS
Concert méditatif
Dimanche 31 mars, à 17h, 
au temple de Bussigny, avec 
Lysiane Salzmann, organiste, 
Jean-Luc Sperissen, f lûtiste 
solo, et Laurent Zumstein, 
pasteur. Un chemin entre mu-
sique et textes.

Rencontre de l’Éveil 
à la foi (0-6 ans)
Mardi 2 avril, 15h30, centre 
paroissial, renseignements 
auprès  de  L .   Zu m ste i n , 
021 331 56 71.

Soupe de carême
Mercredi 3 avril, 12h, à la 
salle des sociétés à Villars–
Sainte-Croix.

Théâtre
Vendredi 5 avril, 20h au temple, 
« Evangile selon Pilate ».

Culte suivi de l’Assemblée 
paroissiale
Dimanche 7 avril, à 10h, au 
temple à Bussigny, avec élec-
tion des membres du conseil 
paroissial. Vous aurez l’occasion 
de vivre un temps convivial lors 
d’un apéritif et d’un repas qui 
suivront. Au moment d’écrire 
ces lignes, nous sommes en-
core à la recherche de candidats 
pour le conseil paroissial.

Culte des Rameaux
Dimanche 14 avril, à 10h, au 
temple à Bussigny (voir enca-
dré).

Culte de Vendredi-Saint 
Vendredi 19 avril, à 10h, à la 
chapelle de Villars–Sainte-
Croix.

Culte de Pâques
Dimanche 21 avril, à 10h, au 
temple à Bussigny.

Un temps différent pour 
la Fête des mères
Entre idéal et réalité, quel 
équilibre trouver ?
Dimanche 12 mai, à 10h, 
culte « familleS », après le 
culte, un rallye dans la forêt 
nous conduira au refuge de 
Bussigny pour partager un 
repas (grillades autour du feu) 
et différentes activités ; cela 
se terminera à 16h, par un 
goûter.
Le schéma traditionnel de la 
famille composée « d’un père 
et d’une mère mariés » et de 
deux enfants correspond de 
moins en moins à la réali-
té. Divorces et remariages, 
couples homosexuels avec 
enfants, familles monoparen-

tales et bien d’autres facteurs 
ont entraîné une véritable 
mutation de la famille. Alors, 
bienvenue à vous, quel que soit 
votre modèle de famille !

INFORMATIONS UTILES
Où et quand baptiser, 
se marier ?
Pour les baptêmes, les ma-
riages et les bénédictions pour 
partenaires, contacter Sylvie 
Dépraz, diacre, 021 331 21 79, 
ou Laurent Zumstein, pasteur, 
021 331 56 71 ou 079 201 50 56.

Permanence service 
funèbre
079 614 76 89, centre paroissial.

Locations et réservations
Renseignements auprès de 
Mme M. Bezençon, le mardi, 
mercredi et jeudi, de 19h30 à 
22h, au 021 701 07 82 (sauf va-
cances scolaires).

RENDEZ-VOUS
Eglise ouverte
Hors vacances scolaires, le 
mardi mat in, de 9h45 à 
10h45 environ, le temple de 
Chavannes ouvre ses portes, 
et une petite équipe de parois-
siens y est présente. Elle est au 
service de toute personne qui 
entre pour visiter, se (re)poser 
en silence, être à l’écoute de 
soi, méditer, prier… De belles 
rencontres – à l’initiative des 
visiteurs – ont lieu !

Jardin participatif
L a  p e r m a n e n c e  d u  j a r-
din reprendra le jeudi soir 
28 mars, dès 17h45. Par la 
même occasion, la graino-
t h è q u e  ou v r i r a  p ou r  l a 
première fois. Vous pour-
rez amener des graines de 
plantes et/ou en prendre 
gratuitement. Nous inaugu-

Culte des 
Rameaux
BUSSIGNY – VILLARS–
SAINTE-CROIX Au mo-
ment d’écrire ces lignes, 
neuf jeunes se préparent 
pour ce culte du 14 avril, 
à 10h. Bénédiction, bap-
tême ou confirmation ? 
Venez les écouter, les 
entourer.
Il s’agit de : Nathan An-
naheim, Marine Jolimay, 
Alissia Mazzeo, Aurélien 
Negro, Laeticia Pilet, Lily 
Reinhardt, Chloé Zingre 
et Alphie Bongongo.

L’équipe des catéchumènes de Bussigny – Villars–Sainte-Croix.
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Prière de Taizé
Mercredi 3 avril, de 18h45 
à 19h15, au temple de Cha-
vannes. Célébration, avec un 
temps de chants, de prière et 
de silence.

Partage et écriture
Jeudi 4 avril, de 9h15 à 11h15, 
au centre paroissial, rencontre 
du groupe Partage et écriture. 
Renseignements : Edith Vifian, 
021 691 42 18.

Veillée ACAT
Les mois pairs, la section ré-
gionale de l’Action des chré-
tiens pour l’abolition de la 
torture vous invite à prier 
pour des victimes de violation 
des droits humains lors d’une 
courte veillée. Ce mois-ci, 
nous proposons un chemin de 
croix dans le cadre du carême, 
le vendredi 5 avril, de 20h à 
21h, à l’église Saint-François 
d’Assise de Renens. Bienve-
nue aux personnes de toutes 
confessions !

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Mmes Elyane Malherbe, Vic-
torine Savary et Cindy Bou-
vier ; MM. Aloïs Weber et Gil-
bert Meylan, ont été confiés au 
Dieu de la résurrection.

ACTUALITÉ
En chemin vers Pâques
C’est tout un parcours qui 
est proposé pour la Semaine 
sainte, si importante dans la 
mémoire collective de tous les 
chrétiens :
« Reste avec nous ! » : jeu-
di saint, 18 avril, à 20h, au 
temple de Cheseaux. Texte 
d’Henri Guillemin joué par 
Christian Vez. Florence de 
Saussure : violon, alto. Chris-
tiane Cornuz Cavin : piano. 
Célébration de la sainte cène.
« Le Christ en croix » : Ven-
dredi-Saint, 19 avril, à 10h, 
au temple de Romanel. Célé-
bration liturgique au pied de 
la croix, avec des temps de 
prière, de méditation et de 
musique. Célébration de la 
sainte cène.
« Jésus-Christ est ressuscité » : 
aube de Pâques, dimanche 
21 avril, à 6h30, au temple de 
Romanel. Nous allumerons le 
feu pascal, nous proclamerons 
la résurrection, nous renou-
vellerons nos vœux de bap-
tême et nous célébrerons la 
sainte cène. L’aube de Pâques 
sera suivie du petit-déjeuner à 
la Concorde.
« Il est vraiment ressuscité », 
culte de Pâques, dimanche 
21 avril, à 10h, au temple 
de Cheseaux, célébration de 
la résurrection du Christ et 
sainte cène.

RENDEZ-VOUS
Soupes de carême 
Les équipes protestante et 
catholique seront heureuses 
de vous accueillir à la soupe 
de carême qu’elles vous pré-
parent, à midi, pour les ven-
dredis 5 et 12 avril, à Che-
seaux (ancienne cure).

Brunch
C H A V A N N E S  –  
EPENEX La paroisse 
de Chavannes – Epe-
nex vous invite à son 
brunch festif, qui aura 
lieu le dimanche 5 mai, 
de 11h à 14h, au centre 
paroissial, chemin des 
Glycines 3.
Venez nombreux, ac-
compagnés de vos fa-
milles, de vos amis, de 
vos voisins, de vos col-
lègues, afin de dégus-
ter les nombreux plats 
originaux et succulents. 
Nous nous réjouissons 
de vous recevoir et de 
vous proposer les sa-
veurs de l’amitié. Le 
prix forfaitaire (boissons 
alcoolisées non com-
prises) permettant de 
vous servir « à gogo », 
est de 28 fr. pour les 
adultes, de 15 fr. pour 
les 6-12 ans. C’est 
gratuit pour les plus 
jeunes. Inscr ipt ion : 
021 691 86 24, daniel-
lerochat2@gmail.com ou 
077 455 08 94.

La paroisse de Chavannes – Epenex réjouit ses hôtes chaque année ! © SD 2014.

rerons aussi une petite bi-
bliothèque avec des livres en 
lien avec la nature et le jar-
dinage que vous pourrez em-
prunter. Si vous désirez des 
informations régulières sur 
les activités proposées, vous 
pouvez aller voir le site Inter-
net : http ://chavannesepenex.
eerv.ch/activites/jardin-par-
ticipatif/, ou vous renseigner 
auprès de Sarah Corthay : sa-
rahcorthay@yahoo.fr.

Stammtam
Le prochain Stammtam aura 
lieu le dimanche 31 mars, 
après le culte de 10h. Cha-
cun est invité à y participer 
pour poursuivre la réflexion 
sur la paroisse et faire des 
propositions pour son avenir. 
L’objectif des Stammtam est 
de passer ensemble un mo-
ment constructif et agréable 
autour d’un ca fé et d’un 
thème de réf lexion proposé 
par le conseil paroissial. Le 
conseil accueille volontiers 
vos suggestions de thème et 
le cas échéant les fera siens. 
Ce qui sera abordé lors de ce 
prochain Stammtam com-
prendra au moins un temps 
de discussion autour de l’ave-
nir des célébrations « Taizé » 
qui ont lieu deux fois l’an. 
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Fil d’argent
Mercredi 10 avril, à 14h30, 
à Cheseaux, à la grande salle, 
grand spectacle du magicien 
Mistigri, alliant illusion et 
humour.

Soirée louange
Vendredi 12 avril, à 20h, au 
temple de Cheseaux.

POUR LES JEUNES
Rencontres Éveil à la foi 
(0-6 ans)
Rencontres le samedi, de 
11h à 12h, au temple de Che-
seaux. Prochaine rencontre : 
6 avri l . Informations : ar-
mi-helena.hilden@eerv.ch, 
021 331 58 21.

Culte de l’enfance 
(6-10 ans) 
Bibl’aventure, le samedi, de 
9h à 12h, à l’ancienne cure 

de Cheseaux. Prochaine ren-
contre : 6 avril. Informations : 
catherine.dietiker@eerv.ch.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Ont été accompagnées dans 
la douleur du deuil et l’es-
pérance de la résurrection, 
les familles de : Mme Antoi-
nette Delacuisine, de Roma-
nel, le 6 février au temple de 
Romanel ; M. Bernard Mot-
tet, de Romanel, le 6 février 
à Montoie ; Mme Denise Ge-
bhardt-Brog, de Romanel, le 
7  février au temple de Ro-
manel ; M. Jean-Marc Cuany, 
de Cheseaux, le 11 février au 
temple de Cheseaux ; M. Gil-
bert de Miéville, de Roma-
nel, le 15 février au temple 
de Romanel et Mme Hélène 
Andres, de Cheseaux, le 15 fé-
vrier au temple de Cheseaux.

Un culte 
des Rameaux à 
deux paroisses
CHESEAUX – ROMA-
NEL ET HAUT-TALENT 
Dimanche 14 avril, nous 
accueillerons six jeunes 
des paroisses du Haut-
Talent et de Cheseaux 
– Romanel, au cours du 
culte de 10h30, à l’église 
de Montheron. La fête 
des Rameaux vient clore 
la période du catéchisme 
et marque l’entrée dans 
une nouvelle étape sur 
le chemin de la maturi-
té personnelle et de la 
découverte du monde. 
C’est l’occasion pour les 
familles et la communau-
té d’entourer ces jeunes, 
de leur redire notre ami-
tié et notre confiance, 
et de leur faire cadeau 
d’une prière : la béné-
diction des catéchu-
mènes. Ce culte offrira 
également la possibilité 
pour les jeunes qui le 
souhaitent de recevoir 
le baptême ou de le 
confirmer.  Pour le Haut-
Talent : Emy Cavallucci et 
Noémie Joyet Noémie.
Pour Cheseaux – Roma-
nel : Olivia Christen, Co-
line Deschamp, Léonard 
Estoppey et Amélia Pilet.

Au temple de Cheseaux : « Reste avec nous ! »

Aube de Pâques dans la paroisse de Cheseaux – Romanel.

Les catéchumènes des paroisses de Cheseaux – Romanel et du Haut-Talent.

RENDEZ-VOUS
A l’abbaye de Montheron
Concert dimanche 7 avril, 
à 17h, avec l’ensemble vocal 
Hémiole. Emotion et mu-
sique sacrée en Allemagne 
avant Bach. John Duxbury, 
direction. Philippe Despont, 
orgue. Entrée libre, collecte.
Concert vendredi 12 avril, à 
20h, avec le chœur de dames 
« Fioritures ». Programme 
de musique f rança ise du 
XIXe siècle. Annamaria Ba-
rabas, soprano et directrice. 
Daniel Thomas, pianiste et 
organiste. Entrée libre, col-
lecte. 
Balade en famille, samedi 
13 avril, de 14h à 16h30. 
Découverte des plantes prin-
tanières du Jorat et leur uti-
lisation. Balade suivie d’une 
évocation musicale. Soyez 
bien chaussés et prenez une 
bonne loupe ! Avec Michaël 
Berthoud. En famille, dès 
5 ans. Sans inscription. Ac-
cès libre.
Concert dimanche 14 avril, 
à 17h, avec l’ensemble vocal 
« Eufonia ». Zelenka, neuf 
répons pour Vendredi-Saint. 
Pour chœur, soli et orgue. 
Direction, Annamaria Ba-
rabas. Orgue, Daniel Tho-
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mas. Entrée libre, collecte.
Balade contée, jeudi 18 avril, 
de 16h à 18h30, « A la pour-
suite du merle blanc ». Ba-
lade contée et musicale avec 
Claire Heuwekemeijer. En fa-
mille, dès 7 ans. Sans inscrip-
tion. Accès libre.
Concert du Vendredi-Saint 
19 avril, à 17h, avec l’en-
semble  voca l  A ma r yl l i s . 
Polyphonies russes, pages de 
Rachmaninov, Tchaïkovski, 
Arkhangelsky et Lirine. Di-
rection : Christine Mayen-
court. Intermèdes d’orgue 
par Daniel Thomas. Entrée 
libre, collecte.

Futures activités 
paroissiales
Dimanche 14 avril, à 10h30, 
à Montheron, culte des Ra-
meaux, culte unique avec 
Cheseaux – Romanel.
Jeudi 18 avril, à 20h, à Che-
seaux, culte/spectacle du jeu-
di saint avec sainte cène. 
Vendredi 19 avril, à 10h30, 
à Cugy, culte du Vendre-
di-Saint avec sainte cène.
Dimanche 21 avril, à 10h30, 
à Froideville, culte de Pâques 
avec sainte cène. Dimanche 
5 mai, à 9h15, à Monthe-
ron, suivi de l’Assemblée pa-
roissiale du printemps et les 
élections des instances légis-
latives et exécutives de notre 
Eglise.

POUR LES JEUNES
Éveil à la foi
Pour les 0-6  ans (de bébé 
jusqu’à la 2e scolaire). Courtes 
célébrations en famille avec 
bricolage et goûter. Toutes 
les rencontres sont œcumé-
niques. Rencontre le mer-
credi 10 avril : soupe famille 
œcuménique suivie d’une 
animation pour les enfants au 
Centre œcuménique de Cugy.

Culte de l’enfance
Pour les 3e à 6e scolaires, sous 
forme de matinées, de 9h à 
midi, le samedi matin. Ate-
liers avec activités, décou-
vertes de récits bibliques, 
chants. Rencontre le mer-
credi 10 avril : soupe famille 
œcuménique suivie d’une 
animation pour les enfants au 
Centre œcuménique de Cugy.

Catéchisme 7-8
Pour les jeunes de 10 à 12 ans, 
sous forme de matinées, de 
10h à midi, le samedi ma-
tin. Rencontre le mercredi 
10 avril, à midi, soupe de ca-
rême au Centre œcuménique 
de Cugy.

DANS NOS FAMILLES
Service funèbre
M. Sylvain Etter de Froide-
ville, le 1er février à Montoie.

ACTUALITÉ
Recueillements et cultes 
de la Semaine sainte
Dans le cadre de nos collabo-
rations avec Prilly et Renens, 
nous proposons cette année 
de vivre les recueillements de 
la Semaine sainte ensemble :
Mardi 16 avril, à 19h, au 
temple de Renens.
Mercredi 17 avril, à 19h, à 
l’église de Crissier, et jeu-
di 18 mars, à 19h, à l’église 
Saint-Etienne de Prilly (avec 
cène). Dans notre paroisse, 
Vendredi-Saint sera célébré 
sous forme d’une célébration 
méditative en images, suivie 
le dimanche 21 avril par le 
culte de Pâques, à chaque fois 
à 9h45.

RENDEZ-VOUS
Méditation chrétienne, 
méditation bouddhiste 
Notre dernière conférence 
de la sér ie «  Chemins de 
spiritualité » aura lieu jeudi 
4 avril, à 20h15, au Centre 
œcuménique de Cr issier 
(Pré-Fontaine 60). Nos deux 
intervenants traiteront du 
thème « Méditation chré-
tienne, méditation boudd-
histe, convergences et diver-
gences ». Nous aurons ainsi le 
plaisir d’accueillir Luc Rue-
din, théologien jésuite, et 
Alain Plattet, enseignant de 
méditation bouddhiste.

Explorations bibliques
« Jésus, un maître de vie, une 
sagesse à découvrir ». Chacun 
est en quête d’une sagesse 
qui permette de vivre mieux. 
Le célèbre « Sermon sur la 
montagne » dans l’Evangile 
de Matthieu répond à cette 
aspiration en présentant un 
résumé de l’enseignement de 
Jésus. Qu’est-ce que le bon-
heur ? Comment prier ? Com-
ment envisager l’avenir ? 

Des rencontres de partage 
dans notre paroisse, animées 
par le pasteur Reymond, 
auront lieu les mercredis 
10 avril et 8 mai, à 9h30, à 
la salle paroissiale de Crissier.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous avons accompagné dans 
le deuil, lors du service fu-
nèbre, les familles de M. Fran-
cis Utz (81 ans), le 28 janvier, 
et de Mme Marcelle Siegen-
thaler (90 ans), le 15 février. 
Nous assurons une fois encore 
leur famille de toute notre 
sympathie.

INFORMATIONS UTILES
Choisir une date 
de baptême
Voici les dates des dimanches 
de baptême (ou de présenta-
tion) pour les mois à venir : 
31 mars et 5 mai, 30 mai et 
23 juin, 21 juillet et 18 août. 
Merci de prendre contact 
avec le pasteur Reymond 
avant de fixer la date défini-
tive en famille, et au moins 
quatre semaines à l’avance.

Présence pastorale
Du 22 au 26 avr i l ,  pour 
les urgences, veuillez vous 
adresser à la paroisse de Pril-
ly.

À MÉDITER
Pâques : Un regard neuf
Chaque être porte en lui-
même une part de résurrec-
tion. Chaque être peut nous 
enrichir, à condition de plon-
ger en lui dans ce qu’il y a de 
beau, de meilleur, de lumi-
neux, de divin.
Malheureusement, nous éplu-
chons d’abord les ténèbres de 
l’autre. Et nous en restons là. 
Le Christ est là, dans chaque 
être, enfoui, prêt à se faire 
reconnaître, et nous passons 
sans le voir. Nous manquons 
la rencontre souvent, pris par 
notre égoïsme, nos refus, nos 

Journée 
d’offrande
HAUT-TALENT La tra-
d i t i onne l l e  j ou rnée 
d’offrande aura lieu le 
dimanche 23 juin, à 
10h30, à Montheron. Si 
vous avez le temps et 
l’envie, merci de vous 
joindre au groupe de 
préparation de cette 
journée. Nous sommes 
reconnaissants pour 
chaque personne qui 
peut nous donner un 
coup de main. Toutes 
vos idées pour l’organi-
sation de cette journée 
importante pour notre 
paroisse sont les bien-
venues. N’hésitez pas à 
vous annoncer à l’une 
des ministres ou aux 
conseillers.
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barrières, nos intolérances, 
nos rejets.
Nous avons besoin de deman-
der dans notre prière le regard 
du Christ.
Il plongeait dans les êtres avec 
une telle intensité, une telle 
fraîcheur, une telle nouveauté, 
que personne n’oubliait jamais 
plus ce regard. Et en vivait.
Le Christ ressuscité a besoin 
de notre regard de tendresse 
et de miséricorde pour abor-
der chaque être.
Plonger dans ce que chaque 
personne a de meilleur, c’est 
recevoir une parcelle de la lu-
mière du ressuscité.

 Guy Gilbert, prêtre

ACTUALITÉS
Avril, un mois pour être 
renouvelés !
Le calendrier du mois d’avril 
fait coïncider deux moments 
importants pour la vie de 
notre paroisse.
Comme dans tout le canton, le 
conseil paroissial sera renou-
velé en 2019. Cinq personnes 
souhaitent continuer leur en-
gagement, et nous espérons 
pouvoir accueillir cinq nou-
veaux conseillères et conseil-
lers. L’investissement dans 
l’équipe qui a pour mission de 
coordonner, d’inspirer, d’en-
courager et d’orienter la vie 
paroissiale est considérable, 
et il appelle notre reconnais-
sance et notre prière. S’impli-
quer à notre époque pour la 
vie de l’Eglise signifie aimer 
les défis. Qu’ils soient ici re-
merciés !
Et en parallèle, nous allons 
vivre la fête de Pâques : le mo-
ment où tous les croyants sont 
renouvelés dans leur élan, leur 

engagement, leur espérance. 
Parce que le Christ est ressus-
cité, alors, nos vies et notre 
Eglise peuvent continuer à 
espérer. 
Ces deux réalités sont liées : 
Pâques et un conseil parois-
sial. Nous avons besoin d’être 
ensemble ce mois, et les mois 
à venir, pour que notre pa-
roisse puisse continuer à as-
sumer sa vocation.
Le nouveau conseil paroissial 
sera élu dimanche 7 avril, 
à l’issue du culte de 10h, au 
Motty. Venez manifester votre 
encouragement et votre sou-
tien par votre vote !

Semaine sainte
Pour nous préparer à Pâques, 
nous aurons, les soirs de la 
Semaine sainte, un temps de 
prière au temple du Motty, 
de 19h à 19h30, les lundi 
15 avril, mardi 16 avril, mer-
credi 17 avril et jeudi 18 avril 
(avec sainte cène).

Petit-déjeuner de Pâques
Dimanche 21 avril, après le 
culte de l’aube de 6h30, nous 
partagerons un petit-déjeuner 
dans la joie de la résurrection, 
à la salle de paroisse du Motty. 

Merci de vous annoncer pour 
les tresses et confitures.

RENDEZ-VOUS
Vente de roses du carême
Samed i  30 mar s ,  vente 
de roses, de 8h à 12h, de-
vant le centre commercial 
d’Ecublens, dans le cadre de 
la campagne œcuménique de 
carême « Pain pour le pro-
chain et Action de carême ». 
Ces roses pour le droit à 
l’alimentation sont issues du 
commerce équitable. La re-
cette sera versée aux œuvres 
qui la consacreront intégrale-
ment à leurs projets au Sud. 
Prix : 5 fr. Faites-y bon ac-
cueil !

Rencontre pour les 
enfants de 6 à 10 ans
Lundi 1er avril, à 16h, au 
Foyer paroissial de Saint-Sul-
pice, bienvenue à tous les en-
fants, même s’ils n’ont pas eu 
l’occasion de faire le début 
de la saison du Culte de l’en-
fance. Informations auprès de 
Francine Guyaz.

Evangile à la maison
Le groupe du mardi se re-
t rouve chez  les  Subi l i a , 

Culte « tous 
âges », clôture 
du Culte de 
l’enfance
CRISSIER Dimanche 
5 mai, à 10h45, nous 
célébrerons le culte qui 
mettra un point final à 
notre saison du Culte 
de l’enfance. Cette célé-
bration sera suivie d’un 
apéro après-culte.
Ce t te  année ,  nous 
avons découvert des 
« trésors » de l’Evangile 
de Luc. Ce fut évidem-
ment aussi l’occasion 
d’être sensibil isés à 
des valeurs de vie et de 
foi… pour aujourd’hui ! 
Un très grand merci aux 
deux monitrices Fran-
çoise Elsner et Cathe-
rine Liardet pour leur 
engagement auprès des 
enfants.

La belle équipe d’Ecublens – Saint-Sulpice !
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Centre 125 à Saint-Sulpice, 
mardi 2 avril, à 20h. Et le 
groupe du jeudi chez les 
Guyaz, à la cure au Motty 
à Ecublens, jeudi 2 mai, à 
19h30.

Espace Souffle
Mercredi 10 avril, de 18h30 
à 19h30, à l’église romane 
de Saint-Sulpice, un espace 
de méditation, de silence, de 
partage autour de la Parole. 
Chacun peut rejoindre le 
groupe en tout temps.

Culte des Rameaux
Venez entourer nos jeunes qui 
confirment ou reçoivent le 
baptême, dimanche 14 avril, 
à 10h, à Saint-Sulpice : Ju-
lie Chardonnens, Delphine 
Schäf li, Mélyssa Gabriel, Ju-
liette Jaquenoud, Romain 
Longuet-Clausier, Marie Pins-
ke, Ivan Subilia et Marc Zur-

Promenade 
de Pâques 
en famille
E C U B L E N S  – 
SAINT-SULPICE Une 
nouvelle animation est 
proposée aux enfants 
de 3 à 7 ans (et plus) et 
aux parents, le samedi 
13 avril.
Venez (re)découvrir la 
fête de Pâques lors 
d’une promenade en 
famille. Votre anima-
trice Seuyin Wong Lig-
gi, ainsi que de petits 
lapins vous serviront de 
guides pour vous mener 
d’étape en étape dans 
la merveilleuse histoire 
de Pâques. Une histoire 
dont le héros s’appelle 
Jésus, et qui se déroule 
sur sept jours, pendant 
lesquels on passe de la 
gaîté à la tristesse, de 
l’amitié à la trahison, 
et de la souffrance à 
la joie. Intéressé-e-s ? 
Alors, en route !
Départ à 14h, à l’arrêt 
de métro M1 « Crochy », 
sur le quai en direction 
de Lausanne-Flon.
Arrivée à 16h, à l’église 
du Motty.
Plus d’informations au-
près de seuyin.wonglig-
gi@eerv.ch.

buchen, entourés des Jacks, 
lors de leur week-end à Be-
gnins.

DANS LE RÉTRO
Rencontre interculturelle
Pour le souvenir, juste une 
photo. Qui raconte mieux que 
les mots le plaisir de cette cé-
lébration libano-vaudoise !

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous recommandons à vos 
prières et à votre sympathie 
les familles de Mme Nadine 
Jaquier, Mme Nelly Laydu, 
M. Fabrice Piccard et l’en-
fant Hanna Bellavoit, qui les 
ont confiés à Dieu, dans l’es-
pérance de la résurrection.

Culte Terre Nouvelle du 27 janvier, avec la visite du Liban du pasteur Hagop Akbasharian.

De bons souvenirs de la journée neige liée au week-end du Culte de l’enfance.
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CATÉCHISME ET JEUNESSE
Week-end KT 10-11  
à Begnins en février
Un temps particulier pour 
confronter des extraits de 
comédie musica le et des 
textes de l’Ecclésiaste. Dans 
un monde où nous sommes 
tous pressés, nous ne prenons 
plus le temps de vivre. Nous 
n’avons plus une minute à 
nous.
Nous avions choisi de prendre 
le temps, et pourtant nous 
avons eu le sentiment de ne 
pas avoir une minute à soi, et 
aurions voulu encore plus de 
temps pour prier, pour jouer, 
pour se reposer… peut-être 
pas pour tous !
Je crois que, malgré cela, 
Dieu continue à nous sur-
prendre car il est là et nous 
parle lorsque nous ne nous y 
attendons pas. Il est là quand 
il faut, même si souvent nous 
ne sentons pas sa présence 
mais nous la devinons. Il y 
a des temps de plénitude où 
notre cœur est tellement rem-
pli qu’il n’y a de place pour 
personne. Et il y a des temps 

pour la Parole, une Parole 
pour nous apprendre à faire 
de l’espace pour lui, nous ap-
prendre à prendre le temps de 
faire des choix.
C’est ce que nous avons vécu 
pendant ce week-end, au tra-
vers de temps de partages 
authentiques et laissant à 
chacun la possibilité d’avan-
cer à son rythme, dans cette 
confiance que Dieu est avec 
nous chaque jour.

 Sylvie Dépraz, ministre 
KT-jeunesse 

ECOUTE  
ET ACCOMPAGNEMENT
La Cascade et les jardins 
d’espérance !
Nous donnons la parole à Na-
thalie Kraehenbuhl, inter-
venante en art-thérapie à La 
Cascade.
Comme intervenante à La 
Cascade, j’accueille chacun 
et chacune qui en fait la de-
mande. Cette personne ar-
rive, la plupart du temps, avec 
ses préoccupations, ses souf-
frances et ses blessures.
Comment discerner avec elle, 
à partir du constat souvent de 
terre brûlée, piétinée, souil-
lée, un chemin de reconstruc-
tion et de vie ?

Il faudra chercher ce chemin 
avec elle, en sachant que c’est 
cette personne qui a en elle, 
déjà, les ressources de son re-
lèvement. 
Il y a là pour moi un fonde-
ment primordial : celui de 
l’espérance ! J’offre à cette 
personne ma conviction pro-
fonde qu’un chemin est pos-
sible pour elle, et je suis d’ac-
cord de cheminer avec elle 
pour qu’elle ne soit pas seule 
dans sa recherche.
Dans ces moments de grande 
désespérance, c’est aussi le 
lien et/ou l’image du Dieu de 
Jésus-Christ (un Dieu de re-
lation qui nous regarde avec 
amour) qui semble rompu ou 
malmené. Alors je porte aussi, 
pour cette personne, l’espé-
rance que « rien ne peut nous 
séparer de l’amour de Dieu ».
Le parcours est parfois long 
et compliqué, mais je reste 
comme un veilleur, qui attend 
le printemps. Je reste atten-
tive aux signes de vie qui re-
viennent, qui reprennent. Et 
je m’émerveille de voir com-
ment le Christ-jardinier s’y 
prend pour redonner vie à ce 
qui paraissait mort, pour re-
mettre debout celui/celle qui 
était courbé-e et écrasé-e.
Alors je peux dire : « Oui, je 

suis témoin de l’œuvre thé-
rapeutique du Christ dans la 
vie des personnes accompa-
gnées. » Cela se passe encore 
aujourd’hui, et c’est une très 
Bonne Nouvelle !
Nat ha l ie  K raehenbueh l , 
diacre intervenante à La Cas-
cade

La Cascade est le lieu d’écoute 
et d’accompagnement théra-
peutique de l’EERV à Re-
nens. Consultation aussi pour 
couples et familles. Art-théra-
pie, entretiens de psychothé-
rapie, entretiens spirituels. 
Ecoute active. 021 634 66 51, 
la.cascade@eerv.ch. 

AUMÔNERIE DE RUE  
ET SOLIDARITÉS
L’Ancre
Lundi, mercredi et vendredi : 
accueil de 11h à 18h, repas à 
12h30, pour 3 fr.
Atelier poterie, lundi à quin-
zaine.
Atelier film, le premier ven-
dredi du mois.
Atelier conversation fran-
çaise, le deuxième vendredi 
du mois.
Chaque mercredi, à 17h30, 
la célébration dans la chapelle 
du lieu d’accueil est ouverte à 
qui veut nous rejoindre pour 
ce moment de prière.
Fe r mé  Ve n d r e d i - S a i n t 
19 avril et lundi de Pâques 
21 avril.
DECA : Dialogue – Ecoute – 
Café – Accompagnement 
Permanence pour des entre-
tiens individuels et des par-
tages en petit groupe, tous les 
mardis, de 10h à 12h, et de 
14h à 17h.
Aide alimentaire disponible 
sur demande.
Nous cherchons encore un(e) 
bénévole, le mercredi à quin-
zaine, de 14h à 18h, pour 
une présence et une écoute, 
et pour d’éventuels rempla-
cements. Pour tout rensei-

Une équipe en mouvement !
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gnement, s’adresser à Sylvie 
Keuffer, 021 331 58 15.
L’Ancre, lieu d’accueil, ch. des 
Glycines 5, 1022 Chavannes, 
021 634 70 74.
Association « Présences », 
aumônerie de rue, Lausanne 
CCP 10-4146-0.

Célébration 
de l’aumônerie de rue
Dimanche 7 avril, à 18h30, 
au temple de Chavannes.
Lors de chaque célébration, 
la possibilité de recevoir une 
bénédiction personnelle est 
proposée au moment de la 
cène. Cette célébration d’une 
durée de 45 minutes s’adresse 
à toute personne souhaitant 
profiter d’un temps de res-
sourcement en fin de journée. 
Un petit apéro convivial pro-
longe ce moment.

La Récré
La Récré de Cheseaux du 
jeudi après-midi fermera dé-
f initivement ses portes le 
11 avril, à 17h. Nous vous 
proposerons dans quelques 
mois une autre forme de Ren-
contre-Ecoute-Contact-Res-
sourcement-Echange.

FORMATION D’ADULTES
Conférence « Méditation 
chrétienne, méditation 
bouddhiste, convergences 
et divergences »
Jeudi 4 avril, à 20h15, Cris-
sier, centre œcuménique 
P r é -Fo n t a i n e  (q u a r t i e r 
Pré-Fontaine 60, à côté de la 
pizzeria). Parking également 
possible au collège de Marco-
let, route de Marcolet 42-44. 
Avec Luc Ruedin, théologien 
jésuite, et Alain Plattet, ensei-
gnant de méditation boudd-
histe.
La spiritualité chrétienne est 
riche. Aujourd’hui, notam-
ment, un courant s’inspirant 
d’Ignace de Loyola connaît 
un grand intérêt tant du côté 
protestant que catholique. 

La méditation bouddhiste 
est largement pratiquée et 
reconnue en Occident. Dif-
férences ? Buts communs ? 
Après deux brèves présen-
tations du cœur de ces dé-
marches s’ouvrira la discus-
sion.

Ecrire… à l’écoute 
du Dieu de tendresse
Atel iers d’écriture à par-
tir de trois textes bibliques. 
Chaque participant est invité 
à découvrir un texte biblique 
de l’Ancien Testament et un 
commentaire tiré du livre 
«  La tendresse de Dieu » 
de D. Bourguet, à écrire ce 
qui l’habite selon l’une des 
consignes d’écriture propo-
sées, puis à lire ce qu’il aura 
écrit. Il pourra aussi donner 
un écho aux textes des autres.
Dates et l ieu  :  les l und is 
29 avril, 6 et 13 mai, de 
20h15 à 22h, au Centre pa-
roissial de Chavannes (rue 
des Glycines 3). Renseigne-
ments et inscription : Edith 
Vifian, edith.vifian@tvtmail.
ch, 021 691 42 18, jusqu’au 
20 avril.

Grandir, à la découverte 
de la maturité spirituelle
Cette démarche invite à revi-
siter ses pratiques spirituelles 
dans quatre domaines : la mé-

ditation de la Bible ; la prière 
personnelle ; le don de son 
argent ; l’apport d’un groupe 
de maison. Ce module consti-
tue la suite du cours « Appar-
tenir », une deuxième étape 
dans un processus de prise 
de responsabilités dans une 
vie paroissiale.
Dates : vendredi 3 (soirée) 
et samedi 4 mai (journée). 
Lieu : Maison de paroisse du 
Mont-sur-Lausanne (route 
de Lausanne 11, à côté de 
l’église), parkings à proximi-
té. Prérequis : avoir partici-
pé au module de formation 
« Appartenir ». Formateurs : 
Alain Wirth, pasteur, Fran-
çoise Horton, Chantal Hoe-
gger et Patricia Guex. Ren-
seignements : Alain Wirth, 
021 331 56 80, alain.wirth@
eerv.ch. Inscription : Chantal 
Hoegger, 021 652 92 19, chan-
tal.hoe@bluewin.ch ; avant le 
jeudi 2 mai.

Le Valais entre tradition 
et avant-garde
Excursion d’un jour en car. 
Après un café-croissant, vi-
site commentée des vitraux 
de la chapelle protestante de 
Martigny créés par Hans Erni 
en 2012, suivie d’un moment 
de recueillement.
Puis, départ pour la vieille 
ville de Sion, où nous atten-

dra le pasteur Didier Halter, 
qui nous fera découvrir, entre 
autres, l’église Sainte-Théo-
dule, construite sur les bains 
romains.
Après le repas, visite du châ-
teau de Valère et du bourg 
médiéval adossé à son église 
fortifiée. L’orgue de la basi-
lique de Valère est le plus an-
cien orgue du monde encore 
jouable ! Date et lieu : samedi 
18 mai. Rendez-vous à Pril-
ly, à 8h, devant le temple de 
Broye, face au terminus de la 
ligne TL 9 où vous pourrez 
laisser gratuitement votre 
voiture. Retour au même 
endroit, vers 18h. Prix : 110 
à 120  fr. par personne (en 
fonction du nombre de par-
ticipants), tout compris.
Rense ig nement s  e t  i ns-
c r ip t ion   :  G é r a r d  Je a n-
n i n ,  0 21   6 4 6   8 2   31  o u 
0033 648 01 43 14, olirian@
sunrise.ch. S’inscrire par 
mail ou par poste, si possible 
avant le 11 mai. 

Vitrail de la chapelle protestante de 
Martigny. © DR.

Luc Ruedin. © DR. Alain Plattet. © DR.
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DIMANCHE 31 MARS  9h, Ecublens, F. Guyaz, V. Guyaz. 
9h15, Morrens, A. Martin. 9h15, Renens, Assemblée parois-
siale, C. Reymond. 10h, Chavannes-près-Renens, cène, café et 
Stammtam, S. Durgnat. 10h, Le Mont, culte accueil, A. Wir-
th. 10h, Villars–Sainte-Croix, Y. Bourquin. 10h30, Cheseaux, 
cène, A. Martin. 10h30, Prilly, Saint-Etienne, cène, T. Rey-
mond. 10h30, Saint-Sulpice, cène, F. Guyaz, V. Guyaz. 10h45, 
Crissier, cène, C. Reymond.

MARDI 2 AVRIL 8h30, Prilly, Broye.

MERCREDI 3 AVRIL  6h30, Saint-Sulpice, prière de l’aube. 9h, 
Saint-Sulpice, prière.

JEUDI 4 AVRIL  9h, Renens, prière, N. Morvant. 19h, Ecublens, 
office. 19h30, Saint-Sulpice, prière contemplative.

VENDREDI 5 AVRIL  9h, Prilly, église catholique du Bon Pas-
teur.

SAMEDI 6 AVRIL  17h30, Saint-Sulpice, halte spirituelle.

DIMANCHE 7 AVRIL  9h15, Crissier, C. Girard. 10h, Bus-
signy, L. Zumstein. 10h, Ecublens, redécouverte du culte, 
puis Assemblée électorale, F. Guyaz, V. Guyaz. 10h, Le Mont, 
G. Chautems. 10h, Romanel-sur-Lausanne, culte unique avec 
le Haut-Talent, A. Hildén. 10h30, Prilly, Saint-Etienne, I. Graes-
slé. 10h30, Chavannes-près-Renens, C.-L. Corbaz. 10h45, 
Renens, C. Girard. 18h30, Chavannes-près-Renens, cène, 
S. Keuffer. 19h30, Prilly, Broye, I. Graesslé.

MARDI 9 AVRIL  8h30, Prilly, Broye.

MERCREDI 10 AVRIL  6h30, Saint-Sulpice, prière de l’aube. 
9h, Saint-Sulpice, prière.

JEUDI 11 AVRIL  7h30, Renens, prière, C. Girard. 19h, 
Ecublens, office. 19h30, Saint-Sulpice, prière contemplative.

VENDREDI 12 AVRIL  9h, Prilly, Saint-Etienne.

DIMANCHE 14 AVRIL RAMEAUX  9h45, Cr iss ier, 
cène, C. Reymond. 10h, Bussigny, S. Dépraz. 10h, Cha-
vannes-près-Renens, R. Falo. 10h, Le Mont, A. Wirth. 10h, 
Renens, culte commun avec Prilly, N. Morvant, T. Reymond. 
10h, Saint-Sulpice, V. Guyaz. 10h30, Montheron, culte unique 
avec Cheseaux – Romanel, C. Dietiker.

MARDI 16 AVRIL  8h30, Pri l ly,  Broye. 10h,  Renens, 
puis concert, N.  Morvant. 19h, Renens,  N.  Morvant. 

MERCREDI 17 AVRIL  6h30, Saint-Sulpice, prière de l’aube. 9h, 
Saint-Sulpice, prière. 19h, Crissier, C. Reymond.

JEUDI 18 AVRIL  9h, Renens, prière, N. Morvant. 19h, 
Ecublens, office. 19h, Prilly, Broye, cène. 20h, Cheseaux, cène, 
spectacle et musique, C. Vez.

VENDREDI 19 AVRIL VENDREDI-SAINT  9h45, Crissier, 
cène, culte en images, C. Reymond. 10h, Ecublens, cène, 
culte unique avec Chavannes-Epenex, V. Guyaz. 10h, Le Mont, 
cène, F. Guyaz. 10h, Renens, cène, C. Girard. 10h, Roma-
nel-sur-Lausanne, cène, C. Dietiker. 10h, Villars–Sainte-Croix, 
L. Zumstein. 10h30, Cugy, cène, M. Burnat. 10h30, Prilly, 
Saint-Etienne, communion, I. Graesslé.

DIMANCHE 21 AVRIL PÂQUES  6h, Ecublens, cène, F. Guyaz, 
V. Guyaz. 6h30, Jouxtens, cène, T. Reymond. 6h30, Roma-
nel-sur-Lausanne, cène, C. Dietiker. 9h45, Crissier, cène, 
C. Reymond. 10h, Bussigny, L. Zumstein, S. Dépraz. 10h, 
Chavannes-près-Renens, cène, R. Falo. 10h, Cheseaux, 
cène, M. Burnat. 10h, Le Mont, Pâques, cène, A. Wirth. 10h, 
Saint-Sulpice, cène, C.-L. Corbaz. 10h30, Froideville, cène, 
A. Hildén. 10h30, Prilly, Saint-Etienne, cène, I. Graesslé. 
10h45, Renens, cène, C. Girard, N. Morvant.

MARDI 23 AVRIL  8h30, Prilly, Broye.

MERCREDI 24 AVRIL  6h30, Saint-Sulpice, prière de l’aube. 
9h, Saint-Sulpice, prière.

JEUDI 25 AVRIL  7h30, Renens, prière, C. Girard. 19h, 
Ecublens, office. 19h30, Saint-Sulpice, prière contemplative.

VENDREDI 26 AVRIL  9h, Prilly, Saint-Etienne.

SAMEDI 27 AVRIL  17h30, Saint-Sulpice, halte spirituelle.

DIMANCHE 28 AVRIL  9h, Ecublens, L. Zumstein. 9h15, 
Crissier, Pré-Fontaine, C. Girard. 9h15, Romanel-sur-Lau-
sanne, temps de prière, M. Burnat. 10h, Bussigny, F. Guyaz 
et V. Guyaz. 10h, Le Mont, cène, G. Chautems. 10h30, Cha-
vannes-près-Renens, L. Zumstein. 10h30, Morrens, M. Bur-
nat. 10h30, Prilly, Saint-Etienne, cène, I. Graesslé. 10h45, Re-
nens, C. Girard. 19h30, Prilly, Broye, I. Graesslé. 
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ADRESSES
BUSSIGNY – VILLARS-SAINTE-CROIX  PASTEUR Laurent Zumstein, 
021 331 56 71  DIACRE Sylvie Dépraz, 021 331 21 79 ou 079 234 
22 91  PRÉSIDENTE DU CONSEIL (ad interim) Rachel Küng, 021 
601 01 34  SITES bussignyvillarssaintecroix.eerv.ch www.facebook.
com/ParoisseDeBussigny www.facebook.com/AumonerieJeunesse 
Chambronnes  CCP 10-6565-7. 

CHAVANNES-EPENEX  PASTEURS Sylvain Durgnat, 021 331 57 08 
Richard Falo, 021 331 58 22  PRÉSIDENTE DU CONSEIL Fabienne 
Salis, 021 702 23 46  SITE chavannesepenex.eerv.ch  LOCATION 
DES SALLES Brigitte Cerqueira, 021 635 15 37, de 18h à 20h, brigitte.
cerqueira@bluewin.ch  CCP 10-20458-8. 

CHESEAUX – ROMANEL – VERNAND  PASTEURE Catherine Dieti-
ker, 021 331 57 26  DIACRE Armi Helena Hildén, 021 331 58 21 
PRÉSIDENTE DU CONSEIL Nicole Bovey, 021 646 75 78  SITE  
cheseauxromanel.eerv.ch  LOCATION DES MAISONS DE PAROISSE 
079 476 46 03 (aussi SMS)  CONTACT paroisse.cheseauxromanel@
bluewin.ch  CCP 10-576-6. 

CRISSIER  PASTEUR Christophe Reymond, 021 331 58 07  PRÉSI-
DENTE DU CONSEIL Laurent Liardet, 079 223 17 23  CONCIERGE 
Bluette Jost, 021 545 64 95  SITE crissier.eerv.ch  CONTACT pa-
roisse.crissier@gmail.com  CCP 10-23330-1. 

ECUBLENS – SAINT-SULPICE  PASTEURS Claire-Lise Corbaz, 021 331 
57 32 Vincent Guyaz, 021 331 57 85  DIACRE Francine Guyaz,  021 
331 57 09 ANIMATRICE PAROISSIALE : Seuyin Wong Liggi, seuyin.
wongliggi@eerv.ch  PRÉSIDENTE DU CONSEIL Anne-Lise Perret, 021 
691 91 16  SITE ecublenssaintsulpice.eerv.ch  SECRÉTARIAT Ma-
rie-Christine Lanotte, 021 691 72 82 (mardi et jeudi matin), ecublens-
saintsulpice@eerv.ch  CCP 10-8545-0. 

HAUT-TALENT  PASTEURE Maryse Burnat-Chauvy, pasteure, 
021 784 31 91, maryse.burnat-chauvy@eerv.ch. DIACRE Armi He-
lena Hildén, diacre, 021 331 58 21, armi-helena.hilden@eerv.ch. 
SITE www.lehauttalent.eerv.ch. SECRÉTARIAT PAROISSIAL R. Nigg, 
021 732 16 37, secretariat.lehauttalent@eerv.ch. CCP 10-11274-0

MONT-SUR-LAUSANNE  PASTEUR Alain Wirth, 021 331 56 80 
DIACRE Francine Guyaz, 021 331 57 09  PRÉSIDENT DU CONSEIL 
Michel Descloux, 021 652 65 51  SITES http : //lemontsurlausanne.
eerv.ch Groupe de jeunes www.comdab.ch/ Groupe jeunes adultes 
www.22-30plus.ch  SECRÉTARIAT Valérie Corbaz, 021 652 92 80, 
lemont@eerv.ch  CCP 10-16418-3. 

PRILLY – JOUXTENS  PASTEURS Isabelle Graesslé, 021 331 56 23, 
Timothée Reymond, 021 331 57 77  PRÉSIDENTE DU CONSEIL Mi-
cheline Tschanz, 021 634 46 92  SITE prillyjouxtens.eerv.ch  SECRÉ-
TARIAT  Sylvie Joye, 021 624 96 17, prilly.paroisse@bluewin.ch.  CCP 
10-2126-7. 

RENENS  PASTEURE Nivo Morvant, 021 331 57 58 ou 021 634 28 87  
DIACRE Christine Girard, 021 331 56 28  PRÉSIDENTE DU CONSEIL 
Claire-Lise Semoroz, 021 634 24 70  SITE renens.eerv.ch  SECRÉ-
TARIAT Cosette Jomini, 021 635 64 81, eerv_renens@hotmail.com  
CCP 10-13398-6. 

RÉGION LES CHAMBERONNES  SECRÉTARIAT RÉGIONAL Ma-
rie-Christine Lanotte, 021 691 72 82, leschamberonnes.ecublens@
eerv.ch, Place du Motty 1, 1024 Ecublens  SITE leschamberonnes.
eerv.ch SITE CATÉCHISME www.leschamberonnes.eerv.ch/cate-
chisme.  CCP région 17-120128-3. 

PAROISSE DE LANGUE ALLEMANDE VILLAMONT Deutschsprachige 
Kirchgemeinde, 021 312 69 07. 

SERVICES COMMUNAUTAIRES 
AUMÔNERIE DE RUE ET LIEU D’ACCUEIL L’ANCRE DIACRE Sylvie 
Keuffer, 021 331 58 15 LIEU D’ÉCOUTE ET D’ACCOMPAGNEMENT, 
LA CASCADE PASTEUR ET PSYCHOLOGUE Yves Dénéréaz, 079 575 
48 35 SITE http : //lacascade.eerv.ch, La Cascade, 021 634 66 51 (ré-
pondeur en cas d’absence), Rue de l’Industrie 2, 1020 Renens CATÉ-
CHISME ET JEUNESSE DIACRES Sylvie Dépraz, 079 234 22 91 Fran-
cine Guyaz, 021 331 57 09. CP du catéchisme régional 17-712537-9 

À VRAI DIRE « Déjà 
les beaux jours, la 
poussière, un ciel 
d’azur et de lu-
mière, les murs 

e n f l a m m é s ,  l e s 
longs soirs, et rien de 

vert : – à peine encore, un 
ref let rougeâtre décore, les 
grands arbres aux rameaux 
noirs ! »

Ce début d’« Avril » de Gé-
rard de Nerval, appris il y a 
très longtemps, me permet 

de garder la tête hors de mon 
duvet lorsque j’écris ces lignes 
en ce froid début de février où 
le paysage, mon humeur, et 
parfois les gens, se déclinent 
surtout en noir, gris et blanc.
L’espérance et l’expérience 
de la douceur de l’air, d’une 
explosion de couleurs dans 
les jardins, des verts tendres 
des bourgeons, me donnent 
le courage d’affronter les jours 
de fatigue et de grisaille.
Les beaux jours sont à notre 
porte, et pour la plupart 

d’entre nous, le quotidien 
semble plus léger et plein de 
promesses, sans oublier que 
pour d’autres, le renouveau et 
l’éclat des jours exacerbent les 
difficultés de l’existence.
Avril, mois du réveil de la 
nature et d’une énergie nou-
velle qui nous traverse et nous 
pousse à sortir, à bouger, à 
contempler, à espérer que 
malgré la souffrance physique 
et psychique, la folie humaine 
qui détruit notre humanité et 
notre planète, malgré le mal 

et la mort, la vie est plus forte 
et qu’un monde meilleur est 
encore possible.
Cette espérance renouvelée 
me tient debout pour résis-
ter à la résignation et à l’in-
différence, elle m’engage avec 
d’autres et pour d’autres, de 
toutes sortes de manières, 
pour plus de solidarité, de 
justice et d’amour, pour que 
la vie triomphe.

 Sylvie Keuffer, diacre à 
l’Ancre

Appel à la vie
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JAB CH-1004 LAUSANNE

« Il faut prendre 
des risques et 

se libérer de soi »

Serge
Bloch 

RENCONTRE
Une personnalité se livre au jeu des questions

Une préférence pour un personnage 
biblique que vous avez dessiné ? 
Pour chaque personnage, il y a eu 
des plaisirs différents. Des histoires 
plus épiques, d’autres plus poétiques 
comme pour le Cantique des Cantiques. 
La Bible est polyphonique, écrite par 
des gens différents à des moments dif-
férents, ce que Frédéric Boyer (ndlr : 
écrivain et auteur des textes pour Il 
était plusieurs fois) a bien restitué.

Votre premier contact avec la Bible ? 
J’ai grandi dans une petite commu-
nauté juive, à Colmar en Alsace. Ces 
anciennes histoires, j’ai appris à les 
lire en hébreu, à l’école talmudique, 
et à l’école aussi (ndlr : en Alsace, 

des cours de religion sont « proposés 
obligatoirement » aux élèves jusqu’à  
18 ans). Je me souviens de ces histoires 
fantastiques, que le grand rabbin du 
Haut-Rhin nous racontait à l’aide de 
polycopiés à mettre en couleurs… Ces 
personnages, je les ai donc déjà dessi-
nés étant môme !

Grandir dans une minorité, un défi ? 
Il y a une tradition antisémite en Al-
sace. Sur la cathédrale de Colmar, on 
voit des juifs téter une truie, un motif 
fréquent dans l’art médiéval. Appar-
tenir à une minorité construit, forcé-
ment. On apprend à penser différem-
ment ; cela confère aussi une certaine 
ouverture, une tradition d’accueil et de 
tolérance, comme les protestants.

Un artiste qui vous inspire ?
Claude Lapointe, mon professeur et 
fondateur de l’Ecole supérieure des 
arts décoratifs à Strasbourg, l’un des 
pionniers de l’illustration en France, 
qui a formé des générations entières. 

Un projet qui vous tient à cœur ?
Au 104 (ndlr : établissement public 
culturel à Paris), l’exposition pour les 
textes fondateurs de la Bible était une 
première. Comme ici au Musée inter-
national de la Réforme, mon idée est 

de donner du plaisir et de l’émotion 
aux gens, de les mettre dans des dis-
positifs qui les immergent vraiment 
dans les histoires. J’ai toujours dessiné 
pour raconter.

Le dessin, un espace de sérénité?
J’ai toujours eu la bêtise de penser que 
mes dessins étaient vivants. Ce qui 
transparaît dans mes dessins ? Je crois, 
c’est un sentiment de liberté. Il faut 
prendre des risques, se libérer de soi. 
Parfois la vie nous y oblige. Y parvenir 
demande un long chemin. 

Dessiner est-ce une manière de dé-
noncer ?
Tout est politique. Il est possible 
de dire des choses sans pour autant 
faire des dessins énervés. Je n’aurais 
jamais fait les caricatures de Maho-
met. Je respecte les autres minori-
tés, c’est à eux de régler leurs pro-
blèmes. Je ne suis pas un donneur de 
leçons. Il vaut mieux arriver à vivre 
ensemble plutôt que de se mépriser. 
Evidemment, rien ne justifie la tue-
rie de Charlie Hebdo.  J’adorais Charlie, 
du temps de Reiser et Brétecher... 
Etre provoc’ était utile, car il y avait 
une vraie censure. Aujourd’hui la 
provoc’ est un lieu commun. 

 Camille Andres

Bio express
Serge Bloch, 62 ans, est un illus-
trateur français. Il travaille pour la 
presse enfantine (Max et Lili, Sam-
Sam…). Il est également dessina-
teur de presse pour The Washington 
Post, The Wall Street Journal, The 
New York Times… Il est l’illustra-
teur de Bible, les récits fondateurs 
(Bayard, 2017), et expose au Musée 
international de la Réforme à Genève 
dans le cadre de l’exposition Il était 
plusieurs fois, jusqu’au 19 mai. 
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